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par M. John Jehneon, ex-propriétair du 
“ Rayai Exchange."

Les repas ont terris à toute heure, à la 
carte, système européen, et sous la surinten
dance di un cuisiniei français de première
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, claret, sauteme, champagne 
queues de première qualité.

Cet établissement vient d’être meublé à 
neuf, les chambies sont spacieuses et des 
mieux aérées, faisant face au par " Egor's !
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•s LACTO-PHOSPHAYe »• CHAUX

Le Laata-Pkaipkote U tiens connue des* 
le azmop et le de SVKAKT est 
le plis peiwel des réparation.

Il rsOermit et redree.e les ee de» enfenU 
recAilif««» ; read le tigeeur et l’eetifit# eu*
A tôles cents seoui et lyaphatiqnp» et k reui 
qui loot aU«oé» par ooe ereueeaee trop 
rapide ; ebas le» Pktuiqtm, il facilite la 
eleatrieatioa des pouac o»

l.ti femmes enceintes qui prenni 
ou le »X*0» de nUUART, 
leur dtat uni fatigue et uni vomi 
«louncnl le jour à des enfant» plue vifonrsna.

Le Lacta-Pkaipketa de eieaa e...icliil le 
lut de» Nourncti et garmUt lei enfuit» 
contre le Diarrhée et lu meladie» de erou- 
lance. Par e->o Iti0*»w*la Dealifiea u law 
»aai titigue et 4^BttQnllicni 

I.e VIH et lî^BRïr <1e DÜSAKT 
tiraillant l'appétit et lea force» des eon»e-> 

descents, et rounennent dan» tou» le» tu de > 
feliju» oo d’épuuemul du eorpa humain /
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PUBLIC TONS* OFFICIELLES

Les Statuts el autres Publications du 
Gouvernement du Canada, oo 
oe bureau Aussi «les Actes -« 
de prix envoyé sur demande.

Statuts Révisés. actuellement prêts. .Prix 
de deux volumes, $5 00.

B CHAMBERLIN, 
Imprimeur île la K-ine 

et conlrôl- or de a Papeterie. 
Dépt. des Impressions Pnb iques 

et de la Papota le.
Ottawa. If.ira 1887.
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Le plu» cffli-are de* moyen» connu» pour com
battre l'autbme, l’opprcaatoo, la torn 
.erveoie, le» catarrhes. I lneomnle.
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MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne ee 
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ne fatign. at | a* I ealomar comme le loot 
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Les personnes qui ont besoin de |.i 
du Gouvernement Canadien, dm 

e«8er à ce département et accompa- 
leur demande le la somme de quaire 

par le gouv rueur 
G. PO WELL, 

Boue-secret ,ire il'Etat

piastres, honoraire fixé 
en conseil.
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DOMINION FLOUE STOKE NETTOYAGES TAPISHorloger et Bijoutier
Marchand de Montres d’Or et d’Argent, Pen- 

es, Anneaux et Bijoux de toutes sortes. 
Tons les ouvrages sont garantie.

A LA TAPEURliul
Ta place on vous pouvee acheter A meilleur 

marché toutes espèces du grain, far lus etc

THOMAS GORMAN
PlfOPAIKT AIRS

36, Carre du Marche By. 36

Les meilleurs quaü- 
de churl,on

et les plumes râpa-
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jj| Rue Sparks
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A. BEAUVAIS et Cie.,
No. 103, Rae Bank, Ottawa,

LE 27 KM K TIRAGE MENSUEL 

AURA LIEU UE «LOC HINSII.I, raT Le patronage publie est sollleité K|

MEBCBEDl, lttOtTOItKB 1889 Nouveau magasin de ( haus-
-----  sures -----

W". O. MoKAYW. J. ELLARDA 2 HEURES, P.M.
Importateur de Vins, Liqueurs, Cigares 

Tabacs ; aus«i proprié'aire deJ’fnvite le public à venir me faire une Fabricant de charruee et forgeron

Képaratloa» Ne tout genre ex 
sous le plus Mûri déliai

VALEUR TOTALE DES LOTS - L’HOTEL RICHELIEUvisit». Je 
pour ouvrages de p 
garantie.

s aussi plusieurs hommes 
lues—satisfactionU

G. OL
I50.000.U0 Agents pour le» Commercants de Bole. 

446, 44t el IS6 rue Nneeex.
.AUDE,
Rue Üalhjusie 10 RUE ST GEORGE, OTTAWA

Gros Lot: Un Immeuble de 96,000.U .

NOMENCLATURE DES LOTS:

1 Immeuble de------$6,000.00 $6 000.00
1 do ........ a,000.00 2,000 00
2 Immeubles de.— 1.000,06 1,000 00
4 do ----------- 600.00 2,000.00

800 00 3,000 00
200.00 6,000.60 
100.00 6,000.00 
60.00 10 000.00 
10.00 10,000.00 
6.00 6,

GRANDE VENTE
AU COMPTANT

10 , do ------
30 Amendements....

300 Montres d'or------
1000 Montres d'argent 
1000 Services de toil

M67 UU valant

COUT DU BILLET Qd
- #1.00

eï> -IDE-Il eet offert an porteur de tont numéro 
gagnant de loi payer en espèces le montant 
de son lot, moins une commission de dix 
pourcent.

Lee noms des gagnante ne sont pas livrés 
à la publicité, à moins d'une autorisation 
spéciale.

Lee demande^ dé billet seront reçues 
jusqu’à MIDI le jour du tirage.

Tirages, le 3e Mercredi de chaque mois.

Le Secrétaire : 8. E. LELKBVRR,
ix t 14, Bu SalaldacgaM.

HmItmI, Canada
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&SEMAINEMONTRES
PriitXTRIOiUiHâlimsT

REDUITS
CHIEZ

Bryson, Graham 4 Cie,
# 146,148,150,152 etJ54 RUt SPARKS Ottawa.

«ervei yiv du^vUleuf 9Vk>B 68 rçu)eau,Jcel u.iu^Clafinten.

» ■Récemment reçue»- le plu» 
grand assortiment de non très 
d’or et d’argent de la ville 
pour être vendu à i ■ prix à 
peu pris 60 centins Uns i« 
piastre.

08 Rue Rideau
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«reel TOPIQi'K remplaçant le FKF sans A 
douU-nr ni chute du poll. Adopte par les «Vf««ré-Q 
ee.irviiouiniOe ; élrevHi s , rnfrufueme. I 

. hteieiee, otC.
r tiuertsou rapide et sûre des Hoitertra. Fou - T 

feere'a, JKrartn, Meelrtte-ee, t e-etntfietuet. Kngor- Q 
gumonts dos Jam lies, Simm, Ki arviu» , te. Révulsif Y 

f et Résolulir Infaillible et sans rival dans las .4n - Q 
ginem. tUtarrhm. Urourhttrm, Infiainmallone T 

des Poumous, du Foie. deH iutostlua, JMIe»«r«tw<e»e, Hydro plaies, Réton- Q 
lions d’Urtno, Fièvres typhoïdes, etc.

Pansement à la main, ou 3 ol 4 minutes, sans couper le poll. Q
Parie, ME8TIVIEP * C'»,"27B, rue Saint-Honoré 2
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3 dépôts : 
pr; non int a

■ ee maletdiea de toute*nature, j«arti 
mm culièrement les affection» nerveu- 

l’épilepsie, les maux d'eeUimar, les 
nnemente d’oreilles, les <«algies, 

la surdité, les mau xde tète, la migrai
ne, la chlorose et les paralysies sont 
infailliblement guéris par notre célèbre 
méthode rationnelle. Par une cure de 
quatre semaines nous avons obtenu les 
succès les plus merveilleux dans des cas 
d'a«thme et d'affections pulmonaires. 
Prière de nous adresser en pleine con- 

iee les descriptions détaillées des 
maladies en y adjoignant un timbre 
d’affranchissement pour 1 
Officin “HYG1EA" à Hambourg I.

Ban

a rc|H>nse.

On a découvert dans les poches du 
défunt une lettre dans laquelle il 
déclarait avoir tué la jeune femme, 
sans dire toutefois pour quel motif.

On s’est mis alors à la recherche 
du corps de Hattie, et, lundi soir, 
on a fini par le trouver au milieu 
de maïs, à deux milles environ de 
la ville. Smith avait assassiné 
la pauvre fine en lui brisant le 
crâne à coups de bâton.

Lm victime* de» 01» électrique».

New-York, 8 —Un cheval el 
deux hommes blessés, telUs sont 
les victimes d’un nouvel accident 
causé 
l’on s’
les rues de New-Yo'k. C’est d’ail
leurs par le simple effet du basai d 
que les deux hommes blessés n’o .t 
pas été lues comme l'infortuné 
Peeks, il y a quelques jours-

La 4e avenue est bordée, des 
deux côtés, de poteaux très élevés, 
auxquels sont accrochés des fits de 
télégraphe et de tèléphune, et d’u
ne rangée de poteaux p us bas aux
quels sont suspendus des fils d’é 
clairagM électrique. Ur, pendant la 
nuit de dimancne à lundi, un fil de 
téléphone rouillé et use, s'est cassé 
entre la 27e et la 28e rue du côte 
ouest, et est tombé sur la chaussée, 
formant une espèce de cerc-au tou. 
près de la voie des tramways et du 
trottoir Le fil de téléphona, pen
dant ainsi, s’ôtait mis en conta :t, 
dans sa chute, avec un fi. d’éclaira
ge électrique. L’éclairace ôleclri- 
trique ne fonctionnait pas dans l’a
venue, mais les fils n’en étaient pas 
moins chargés d'un courant très 
puissant, et, comme l’enveloppe iso
lante qui les entoure était de mau
vaise qualité et usée, le 
suivi aussitôt le fil de téléphone. 
Ce fil était si mince, il avait à peine 
un se zième de pouce d épaisseur, 
qu’il était impossible de l’apercevoir 
à cause de l'obscurité? Or, un 
nommé Thomas Whelan, employe 
à la distribution drs journaux aux 
marchands de la 4e avenue, venait 
de livrer sou dernier paquet, vers 
quatre heures et demie ce matin, et 
recondu sait son cheval et sa voitu
re à la remise, lorsque arrive a 
l’endroit où pendait le fil cassé, le 
cheval est tombé foudroyé sur la 
chaussée, et Whelan lui même a 
ressenti une si violente secousse 
qu’il a été projeté hors de sa voitu
re et est allé s’étendre de tout son 
long dans le ruisseau.

York, tant que l’on nf sera pas en 
décidé à en en'ever, de gré ou 
force, tous les fi s d’eclairage éli 
trique suspendus en l'air.

Déni •inieliqe» «» «*■ Jour

New-Yui k 8 — U; sieun^r Allant i, 
venant lo la .lain ï | te, a ra nené à 
Ntw-York les capitaines et la pin
çait de» h tînmes d equipage d’nn-j 
guèl tte et dun h ick amô.ictms 
qu’il a fallu abmdouner en mer 
pend mt la grande tempête du 25 
octob dernier.

Ce j >u'-ià, v-rs t-ois h ures de 
1’ près-in ili 1 A la ita, qui se ren
dait a o s à la ,lam ï jue, a rencon
tre la goél IL Spotless, se tendant 
de S v tnuah » Il t t m ire av. c une 
caigai on ie lois de coustrucliou 
La gneiel e était en détresse el t-u 
danger imminent de .sombrer, lors
que le capitaine de VAtlanta, M. 
Cook, a recueilli à bord de son na
vire, le Cauilune Eldridge, sa fem
me, et le» six hommes d’equipage 
de la goéle te désemparée, soit huit 
personnes en tout.

Un • he ie et demie plus tard en
viron, l’Atlanta rencontrait encore 
un brick eu détresse, le Belle o/ tfie 
May, capitaine Behrmauu, se ren
dant d’Apalachicolu à Philadelphie 
avec une cargai on de bois de cons
truction. Comme la goélette Spot
less. le briex avait éprouvé de Idles 
avaries pendant la tempête qu’il 
n’etait plus en état de tenir la mer. 
Le capitaine et tous Its hommes 
d’équipgae, au nombre de sept, ont 
été sauves et recueillis par 1 AU 
ta.

Les seize naufragés ont été débar
ques à la Jamaï jue, et huit d’entre 
eux, dont les deux capitaines, sont 
revenus à New York avec Y Atlanta.

A'omluatloea impeeelble

Montréal, 8—Dans un entretien 
avec un reporter MCA Corndher, 
CR, a dit que les journaux avaient 
annoncé à tort la semaine deruiere 
la nomination de M A phonse Lee air 
co me remplaçant le Ur Lavallée 
dans le couse 1 législatif.

Aujourd’hui e gouvernement se 
trouve dans Vimpo-sibiiiU d-i faire 
une pareille nomination, 
la résolution du conseil 
qui déclare que dans son opinion le 
siège du docteur Lavaiiée est va
cant, est toujours demeurée après 
son adoption sur la table du conseil 
législatif, 
donner effet que la même chambre 
votât une adresse au lieutenant 
gouverneur lui transmettant cette 
résolution, car tell; qu’elle est à 
présent, l’exécutif ne peut pas s’en 
emparer et con équemment ne peut 
pas la rapporter au lieutenant-gou
verneur.

Le gouvernement a si bien corn* 
pris celte vérité que malgré cette 
résolution du con eil légis.atif et 
bien que le docteur Lavallée n’ait 
siégé qu’une journée pendant la 
dernière session, qu’il vient de lui 
payer son indemnité sessioonelle 
en entier. Or, si la résolution du 
conseil législatif était valide la 
vacance du siège du docteur Laval
lée remonterait à ladatede sapremiè- 
re lettre de résignation il y a deux

Ajoutons à ce que dit M. Conci
lier que les conseillers législatifs 
sont nommés à vie par la couronne 
et que le conseil ne peut briser 

Le conseil 
peut cependant par une ré olution 
empêcher un de ses membres de 
sieger.

par les fils é ectriques que 
obstine à tolérer eu core dans

courant a

parce que 
législatif

11 aurait fallu pour lui
Cependant Whelan, n’ayant pas 

blessé dans sa chu-été grièvement
te, s’est relevé aussitôt, sans se 
rendre compte de ce qui lui était 
arrivé, mais se disant qu’il l’avait 
échappé belle, car selo.. le vieux 
dicton, il lui semblait encore “ voir 
trente-six chandelle s." Les ‘ chan
delles ” cette fois n'étaient poutant 
pas imaginaires : c’étaient d-.s êùn 
celles électriques jaillissant du il 
ca,sé,du corps du cheval et des rai s 
de la voie de tramways. Q mi qu’il 
en soit, Whelan, se croyant en 
proie à une hallucination, s’est 
précipité aussitôt vers son cheval 
pour le relever ; ma s il avait à 
peine toucher la bride qu’il rece
vait un nouveau choc le précipitant 

le trottoir. Whelan, quoique 
étourdi par cette seconde décharge, I 
a compris enfin ce qui lui était I 
arrive, et, ne pouvant se relever, il 
s’est mis à appeler au secours de 
toutes ses forces.

Quelques personnes l’ayant enten
du sont accourues à ses cris; mais 
à la vue de la voiture et du cheval 
renversés, et des étincelles, électri
ques qui continuaient à jaillir dans 
l’obscurité, elles n’ont pas osé s’ap
procher et l'uai d’elles a couru 
donner l’alarme à la police. Pen
dant ce t mps, les fenêtres s’ou
vraient dans le voisinage, drs curi
eux accouraient, mai» se tenaient 
prudemment à distance, et une 
odeur de chair et de mus brûlés se 
répandait dans le quartier. Le 
fil téléphone sur lequel était tombé 
le cheval brûtaii et s’enfonçait dans 
les chairs comme un fer roug-^.

Le sergent de police Albert Mac- 
Donald et un policrman nomme 
Thomas Cassidy sont arrivés sur ces 
entrefaites et ont commenté par 
essayer de refouler les curieux qu 
devenus plus audacieux, commen
çaient à se rappi ocher. Le sergr-ui 
Macdonald est allô se heurter ia tête 
au fil de téléphoné qu'il ne voyait 
pas et il est tombé aussitôt sur le 
pavé comme s’il eût été foudroyé.

Il est probable que cet iufortuué 
eût été tué comme le cheval, si le 
policeman Cassidy ne se fût précipi
té â son secours, et le saisissant par 
les puds, ne l’eût traîné <*n loute 
hâte loin du dangereux fil. Tout 
le quartier était en émoi depuis 
longtemps et personne ne savait que 
fa.re, lorsque sont enfin arrivés des 
emp.oy s d’une compagnie d’eclai- 
rage électrique qui oui coupé le fil 
de U léphone, et une voilure d’am
bulance dont le chirurgien a donné 
ses soins aux blessés. Le sergent 
MacDonald avait au front une brû
lure qui lui avait été faite par 
de téléphone, et perdait des lit 
sang par une blessure qu’il s’é ait 
faite àla tête en tombant. Toute
fois, ni ses blessures, ni celles de 
Whelan n’ont de gravité.

Cet incident, qui a si bien failli 
cohle? ls vie à deux hommes, pieu»
I* yeoQuveler à ch ‘que instal l
dans!* flujeui 4e» rue»de f«w t

leurs commissions.

ATTENTION !
FITZPATRICK ET HARRIS
sa loui un ptalur de remeicier le public 
pour l’encourugera-nt qui Idur a été donné, 
et ils in■ iteut io nouveau tout le monde à 

irv une visili à Lur migasin ; 
udises sont du premier choix,

FITZPATRICK i HARRIS
65 rue William.
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Island Home
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Nout, 
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complet et choisi 

de bons pianos de 
seconde main. Les 

prix et condi
tions sont à la 

portée de 
tous.

67 RUE SPARKS
OEPECHESDU MATIN

(Service Spécial)

Alton, 8—Un drame sanglant seat 
déroulé vers cinq heures du matin 
sur une grande route, à quatre mil
les environ de Riverside (Arizona). 
Le shérif Reynolds, accompagne 
d’un seul agent nommé W. A. 
Holmes, conduisait en diligence au 
pénitencier de Yurna huit Indiens 
Apachee et un criminel Mexicain. 
Le convoi étant arrivé à une mon
tée, on a fait descendre les prison
niers pour alléger la diligence, lors
que au haut de la côté, un Indien 
s’est emparé à Tmproviste du revol
ver du shérif, et a tué celui-ci et 
Holmes avant même qu’ils aient pu 
se mettre sur la défensive. Les In
diens ont volé ensuite les armes et 
les munitions à leurs victimes et 
ont essayé d’assassiner aussi le pos
tillon et propriétaire de la diligence 
nommé Eugène Middleton, qui a 
fr1* très grièvement blessé, mais qui 
à pu cependant gagner Riverside et 
y donner l’alaime. Aux derniers 
avis, Middleton était mourant ; le 
prisonnier mexicain avait été repris 
et de nombreux hommes bien armés 
étaient à la poursuite d--8 Indiens, 

dépêche
que des troupes fêdér-les ont été 
envoyées aussi à la poursuite des 
fugitifs.

4
:

»

!

de Tucson annonceUne

I* eau»» de l’inaueet».

Montréal, 8—M. Van Home a 
donné la raison pour laquelle on a 
tailéchouerll’entreprise des steamers 
de la ligne Anderson. Celte raison 
la voici:

•‘Ce que désire la Cie du Pacifi 
c’est que la nouvelle ligne 

courte soit traitée par l’intercoloni- 
al comme un raccordement plutôt 
qu’un concurreoL Elle voulait 
que les arrangements conclus 
quand au trafic sur l’Interco ornai 
autre, Moncton et Ha.ifax fussent 
continués jusqu’à Sl-Jeau, jusq .’à 
ce que la ligne d’Hharvey et Monc 
ton soit construite. Un pareil ar
rangement est absolument neces 
sa ire pour permettre à la compagnie 

* pérer avec la ligne de transatlao- 
ae rapides à Halifax. Cela équi- 
adrait à prolonger le chemin de 

fer du Pacifique jusqu’à Halifax, en 
utilisant le chemin de fer qui y rnè 
ne déjà, au lieu d’en consti uire uu 
'nouveau qui n’est pas necessaire.”

“Je n’en puis dire davantage 
pour le moment, vu que la question 
n’es, pas encore sortie du d 
de la discussion.

?

uina.ne

Meerire et •■leld»
Chicago, 8—Li pet te 

Btrealor (1 lino») a été jeté dans la 
consternation par un drame mysté
rieux

U y a huit jours environ an jeu
ne ouvrier du nom de Joseph Smith, 
de Bessemer (Michigan), s’est rendu 
à Streator,pour voir une jeune fem
me flattie Lee, qui ôtait sa cousine 
et avec laquelle il ôtait fiancé. La 
jeune femme était employée d->ns 

n de modes, et le soir
_____________ arrivée, Smith est
allé attendre sa fiancée au sortir du 
magasin. Cependant Smith est 
rentré seul ch x sa cousine, disant 
que la jeune femme était arrêtée tn 
ponte pour faire des emplettes et 
qu’elle ne tarderait probablement 
u» A revenir.

_ /Mais depuis lors Hattie n’a pes 
reparu et petsonoe ne parait s’être 
m&m inquiété de son étrange dis» 
îarition. Or, peudaut la nuit de 
dimauehe à lundi, Smith, qui était 
resté à Btreato:, a pénétré pendant 
la nuit, par une fenêtre, dans le 

dans lequel était employée

ville de

un magasi 
môme de :son

4

f
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M. Arthur Cushing, 
S bien eon no en oette ville par 
E 1* manière habile avee laquelle 
3 il dirigea Vaneienne maison 
j “ Cushing " f>wr I» rue Nieho- 
$ las, vknt d’ouvrir ær la rue 
h Sussex un salon de première 
S olas.-e,où il tiendra loujoura des
■ HUIS6(I.N8 * «ssut- 
g <1*881 — Toujours en 
S mains des CIV*UES de 
S première mama.

cè&iw * CO,£

Km. 84»

■>■:«■:*
Hier, en cette ville le 7 courant, à l’âge 

de 23 mois, Marie, Orilie Albertine, enfant 
de Ephrem Laloiide. Les funérailles ont eu 
lieu cet après-midi à 3 hrs.

En cette ville, à l'âge <le 29 an». Délia 
Bordeîeau. épouse de Alphonse Rainville.

l«ea funérailles auront lieu dimanche à 2 
lire., P. M. Le convoi funèbre par 
No 245 rue Bolton, pour se rendre à 
eilique et de là au cimetière Notre

Parents et amie sont priée d’y assister 
sans autre invitation.

la lia

Aweorlallon Alnmnl l'Vmlverelle ta- 
ihollque d’Ottawa

Une Assemblée générale de cette Asso
ciation aura lieu s l'Université dimanche 
prochain le 10 courant à 8 p. m. hrs.précleea 
pour affaire» importâmes. Tous les mem 
ores sont respectueusement priée d’y ae

Par ordre,
Alfred E, Lu“5 P

Seeretairee
Correspondants

Ottawa 7 Nov. 1889.

1890.1889,

Toutes les Nouveautés de la Saison 
maintenant en

Nouvelles étoffes à Perdessus 
d’Automne et d’Hiver.

Nouvelles étoffes à Habits d’Au
tomne et d Hiver.

Nouvelles et élégantes étoffes à 
pantalons d’Automne et d’Hiver.

Pour tous Patrons et Couleurs 
récentes.

Articles de première classe bien 
agrémenté et d’un ajustement par
fait.
Prix^Moderes. Rappelez-vous l'adresse

W. H. MARTIN
^TAILLEUR FASHIONABLE

133 RUE SPARKS
OrI’T A "W A.

il iMiil HIi

Le stock de 
Mercerie et Sous- 

Velements le plus con
sidérable qu’il y ait 

dans Ottawa.

Nous avons 
tout ce qu’ibfaut 

quant à la qualité, la 
rondeur et e 

choix.

Enseigne dation d’Or,
RUE SUSSEX, OTTAWA. 

LA PEINTURE

--------ET LIES ------

PEINTURES A BAIN
Dans toutes les couleurs à la 

mode.

Les prix du détail sont de 
10 pour cent meilleur marché 
que partout ail leurs au Canada. 

Stock complet et varie.

WM. HOWL
L’HOTEL ■ CUSHING

DEPECHES DU SOIR
[Sereiee Spécial)

Dublin, 8—L'archevêque Walsh a dit hier 
que l’Irlande désirait le Home Rule plus 
qu'un# université catholique.

Le boni an al suie
Londres, 8—Les autorités de Jersey ont 

décidé d# tenir responsable de toutes les 
démonstrations boulangietes le propriétaire 
de l’hôtel ou demeure Boulanger.

Toronto, 8—La grande revue militaire 
d’hier a été un succès complet. 20,000 spec
tateurs étaient présents.

Couap ration
Londres, 8—M. Molley, M. P., a dit hier 

route conspiration 
contre l’Irlande avait été ourdie par les em
ployés du gouvernement dane leurs bureaux.

Mort «le mau vins traitement*

dans tm discours

New-York, 8—La famille du I)r John P.
L. Galon, chimiste français et fabricant de 
parfums qui est mort à un asile de lunatiques 
mardi, prétend quo la cause <1# sa mort est

mauvais traitements et à la négli
gence des employés de l’établissement. Ile 
affirment que lors des visites qu’ils firent au 
docteur, ils trouvèrent ses yeux noircis, 
corps meurtri. Peu de temps avant sa 
mort, il eut le bras cassé, on ne s’en occupa 
pas et la gangrène s’y mit. Une enquête 
sera insinuée.

EN PERIL
Le Vunvsrnesr .Stanley et e* Famille

Victoria, C. B-, 8—Lord Stanley et sa 
famille était à bord de la frégate Amphitn 
qui s'est brisée sur les récifs qui bordent 
l’entrée du poit Esquimault. Unies a re- 
tirés du péril à temps.

LE MONTREAL et OCCIDENTAL
LA» Ira vans doivent eoromenci 

vilainement

Montréal, 8—Le maire Grenier a eu une 
entrevue avec le premier ministre de Québec 
au sujet du chemin de fer Montréal et Oc
cidental.

Pour commencer les travaux et les pous- 
eer avec vigueur, dit le maire, il s'agsseait 
d'uee avance d’argent de la part du gou- 
vernement
825,(MK) à la compagnie. Le Pacifique va don - 
ner en garantie 81,U00 par mille de la voie 
ferrée à condition que cinq 
rachèvement des travaux il peurra prendre 
la nouvelle ligne en payant $6,000 par mille. 
En attendant au fur et à sa mesure qu’une

Ce dernier consent à avancer

après le pa

prête pour le trafic le Pacifique 
action-

section
fournira un roulant et donnera 
naii es du Montréal et Occidental 40 pour
100 sur les profits.

Samedi prochain il y aura uue assemblé 
des directeurs de la nouvelle compagnie afin 
de faire les premiers arrangements pour 
commencer les travaux sur la section entre 
Saint Jérôme et Sainte Agathe,

Les directeurs croient que la construction 
de la voie coûtera en moyenne $15,000 par

UNION St. PIERRE

Avant hier soir la salle de la rue Dalhou- 
sie était remplie de membres delà St. Pierre 
Le président à ouvert la séance par quelques 
remarque# sur la prospérité de la société et 
conformément aux réglée a fait lecture du 
rapport financier. Puis on a procédé Aux 
élections Voici le résultat.

Président, J. Dufresne réélu.
Premier vice-pré#ideut, L. Uharleboisréélu
Deuxième vice-présideut, F. Jaissen.
Secrétaire arch. E. G. Lachance réélu.
Ass. Secrétaire, O. Degrandmond.
Secrétaire eorreepomlaut, S. Boyer.
Trésorier, C. Beaty réélu.
Asa. Trésorier, A. Poirier réélu.
Premier perueptiui l). Plancher réélu
Deuxième percepteur R. Mavaud réélu.
Ase. percepteur, W. Bélanger.
Bibliothécaire, T. Venaese.
Auditeurs, O. Dufresne et J. B. Bédanl.
Com. ordonateur, W. Tremblay.
Médecins, F. Valade et F. X. St. Jean.
Les membres suivants ont été réélus pour 

le comité d'enquête.
P. Kegimbald président, L. Séguin, D. 

Landry, M. Valiquelte, L. Valiquette.
La séance a été levée à 10 hre.
Voici l'Etat financier de la société pour le 

semestre qui vient de s’écouler,
Dépenses, $943,03 reparties comme suit. 

$550.96, aux héritiers 
$232.50, aux malades 
$ 26,60, pour frais d’enterrement 
$138.77, pour frais d'admiuistration

Recettes $1,200.03
Surplus $251.27

Son Honneur le juge Larue a prononcé un 
jugement important, en Cour Supérieure 
samedi dernier, à| Québec dans la cause 
de Morin&Bé.lard, contest a it. Il s’agis
sait de la contestation d'une réclamation
présentée par la femme d’un failli oontre les 
biens de son mari. Par son contrat de ma- 

mari lui avait fait une donation
entre vifs de 1a somme de $4,000 à être pay
ée à sa demande sur toute propriété qu’il 
pouvait posséder alors ou pourrait posséder 
à l'avenir. Le failli a fait une cession è ses
créancier et sa femme a présenté sa récla
mation. ‘

Le juge Larue a décidéq*a la réclamation 
de la femme était l»ieu fondée et qu'elle 
avait droit à recevoir la proportion d» sa 
réclamation à distraire de» biens de son mari 
et U a renvoyé la contestation.

Hier
La journée d’Actien de Grâce a été assez 

généralement obeervée.
Nos Irèree séparée#, les protestants, ont 

eu dei cérémoniel religieuses et com me inter, 
m de le monde epsrtiyif a exécuté g»
grôaw «rti vwti, r

IMPERIAL
WAREHOUSE

100 RUE SPARKS, OTTAWA
0 k

JOUR DE BAKU MM
jour de Bargain spécial 
it <les Etoffes à Rohes, 

seront offertes à moitié

Samedi sera 
dans le départemei 
Plusieurs lignes

L’IMPERIAL WAREHOUSE.

NtHEDI
Des Bargains spéciaux 

le département .les Toil
seront offerts dans 

ettee et Garnitures

L’IMPERIAL WAREHOUSE.

JOUR DE B.4KG MX
Gants et Bas. 

ît 129 dou 
tre vendues samedi à

L’IMPERIAL WAREHOUSE

Lignes spèciales en gants, 
de Bas à bas prix pourl

SAMEDI
Mouchoirs, Cols et Poignets, 77 don.xiinee 
i Mouchoirs et tout le stock de Cols et de 

Poignets à - 
seulement à

de
Poi les prix spéciaux pour ce jour

L’IMPERIAL WAREHOUSE.

Jouit DE 1$ ' KtiilX
Samedi, nous offrir 

nés, et Habits-Patrons à 
du prix Seulement ce jo 
à lee voir à

95 Toilettes, Trai 
moitié 
iaudez

presque la 
ur là. Den

LT M PERI A L WAR E HOUSE.

NA Ml EDI
Bargain# dans le département des mante- 

539 Gilets, Dolmina, Ulsters, Capots 
Russes et manteaux échantillons à vendre 
samedi seulement pour moins que le prix 
d'achat à

L’IMPERIAL WAREHOUSE.

JOUR DR BARGAIN

Bargains spéciaux samedi dans tous les Ha
bite de garçons à

LT M PE Fil AL WAREHOUSE.

HA MI EDI
pone de tous genres à des pri 
bas qu’il doivent être vendus.

VRAI JOUR DE BIRGAINS 
N4MIEDI.

IMPERIAL
WAREHOUSE

100 RUE SPARKS, OTTAWA
a. k’ touatv : :

REMEDE DE P*
POOK les I1E-t

mHar-iue de «minière»»

r 1 x l'iSOnguent
Pour les hémorroïdes internes ou 
La g <é isi n m manque jamais < 
duire après quelques applications

8tïl*POSlT<HR
hémorroïdes av c eoaul 
sang. Remède et

IJn d-'s’principaux in rrôJiem# de ce re
mède est 1* gomme pure du,Pin blanc du

externes, 
le se pro-

V l»INUN-Pour
ement interne de 

préventif sûrs.

M is'enjboltes^sôparées.

I:lf: M{»'$ PHARMACIENS
l----- :o:------

— PREPARE PAR—;

Pious Medical Ce..
Ottawa. Ontario.

PRIX Dü MARCHE
VIANDES

$0 08 à 0 II 
0 05 à 0 
0 04 à 0

Agneau, par livre 
Veau, par livre-.. 
Bœuf par livre

Poulets, e couple- 
poules, le couple... 
Canarde, le couple 
Dindes, chacun ....

07
05

VOLAIE LEN
0 40 à 0 45

........ 0 50

......... 0 60

........ 0 75

0 60
à 0 70 
à 1 50

LEGUMES
50 à 0 
04 à 0 
06 à 0 
10 à 0

... 0(Patates le sac.....
Celery, par tête 
Pois verts, le gak 
Tamates, le galon

07
00:::::: °»

......... 0 03 à 0 05 
à 0 03

Choux,chacun..........
Choux-fleurs, chacun.......
Garrottes, par doz. de paquets 0 15 A U ^ 
Betteraves, “ doz. de paquets. 0 M à U a
Oignons, le paquet.................... 0 00 à O 02
Radis, le paquet ...
Blé d’Inde, la doz..

0 00 à 0 03 
0 08 à 0 10

IBEIJKBE
Beurre, imprimé, la livre....... 0 23 à 0 24
Beurre, en seau, la livre-....... 0 18 à 0 20
Fromage, la livre...............  0 08 à 0 12
Miel en rayon, la liv.-e .......... 0 18 à 0 20
Miel coulé, la livre...,-.........- 0 12 à 0 15
Oeufs, la doz..................-........ 0 18 à 0 20

iFRCITB
Pomme», le galon.........-..
Pommettes, le galon..........
Bluete, la pinte............~~
Mêlons, chacun....................

—. 0 15 à 0 18 
0 06 à 0 08 

•— 0 00 à 0 10 
— 0 05 à 0 26

FOURRAGES
Foin, la tonne
Paille, U tonne........ .

La laine se vendait de 18 à 20 la livre.

.. 12 OOà 13 00 
6 00 à 7 0C

Manufacture d'Etoffes en Laine
-DB-

NEW-EDINQBURQH
Le sousigné offre maintenant leurs

Tweeds et Couvertes
oui out obtenu le prix de la m .tlaille, à 
l’inspection pub i jue, et à des prix qui dé
fient compétition.

«rUne escompte libéral est accordée au 
tXMitju-4've.

w. MrtiïMouî * Dit,

VENDREDI 8 NOVEMBRE «889

CISTES PROFESSIONNELLES

PIIVENEZ VOIR 
VENEZ VOIR 
VENEZ VOIR

J, W. W. WARD,
AVOCAT ETC

I

St SCOTTISH 0SÏ1R10 CHAMBERS OU»
NOS GANTS DE KID 
NOS GANTS DE KID 
NOS GANTS DE KID

LUSSIER & ROUTHIER,
ils, Wotaire, eie.

Bureau —569 Bue Susse*
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)
Argent («prêter uvev avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. e. LUSSIER, B. A.

M. J. GORMAN, LL.B.,
[Successeur de L. A. Olivier)

ivocAt Solliciteur, Mo «aire, Etc.
—BUREAU—

Coin de# Knee Kidean et Si

25 Ct*. LA PAIRE 
25 Cte. LA PAIRE 
25 Ct». LA PAIRE

M. J. ROUTHIER.

R
TOUTES LES GRANDEURS ;

TOUTES LES COULEURS C
OTTAWA, Out D’E"ARGENT A PRETER

BELCOURT & MacCRaKEN
Avocat*, Procureurs, Notaire*, Eté,

ONTAKIw ETOUi.HK!
Sooilsb Ontario Chamb ta, Ottawa, Ont.

101 RUE RIDEAU 101 O’GARA & RKMOiN
AVOCATS SOLLICITEUh >, NOTAIRES, gP

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, 3 -.
PILES DE L’HOTEL USSKLL

Martin O'Gaka, O. R.

OTTAWA*

50E. P. tin,

Hotel - Riendeau Wulker, Hc . cftii A til.uicli 1,
AVOGATS

Avoué», Mollirlieur», Vgc.iiv p „ - 
taire*, Notaire», etc, etc.

Tenu sur le plan Européen et Américain.

64 SUE ST GABRIEL. MONTRE*! PIICet hôie! offre au publie voyageur loutlt 
infort désirable. La table eet toujou s abou- 
mment servie des prémlseee «le la saison, 

préparée par des cuisiniers français d* premier 
ordre. Repas â toute heure.

On trouvera conatamme t S eet établisse
ment de première class . de# vins, et liqueurs 
cigares de choix. JôfsEPil REIN U .aIJ.

Propriétaire-

No. 341 liue Bigla, Otli.vn
i (SN PACK DU Blisaa.i.)

*W.H.Walker D .L McLean C-A B. mc ie*

1GEO. McLAüRIN, L.E.B
AVOUAT, hrc.

Bureau : IB ru* Elgin, OttawaQ50RQE COX
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

tOLICHEUR el MEDAILLEUR J. P. FISHER 
Avocat, Sollitii,vur,^£tc.

M r̂rte8^i;l.m^biei^,etoenl
Neottlwh Ontario Uliitmltrr», Ottawa, O

m s&gss&fa
T At LOIi l/c VL. L Y

AVOiAî, lÙi/tiOlfüliit, ÜÎC
— auitBAn : —

Scottish Out* do r.umber», Ottawa,

sa eue setcalfe
irrvVv, )<r< Asent pou

JULIEN A CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gai 

à l'Eau Chaade et à la Vapeur
(basse et haute pression).

RI

Tous lee ouvrages sont exécutés sous
direction.

ordres sont remplis avee prompt I

JULIEN * CIE,
466 rue Sussex. SîtWilil, liflîlb .,1 & tijiJHftl

lad'AVOCAT-!, 80LUECITEUHS 
Agents pour ia Cour Supreme et la l arleiaent

Chmbres Union, 14 ru? Melolfo, UtHw», Onlj
McLbod Stbwakt F. tl. Cuhyslmi

J. J Godfrey.

TOUJOURS KN MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

BAUCI SES ET BOUDINS
En grue et en detail chei

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché By.

de 30 c
noue av 
de notr 
ter une 
que d’1 
mainte] 
l’avons 
à celui 
ravant, 
mande 
30 centi

VALI-.é $c CO JB i
Avocat*, .Solliciteur». Eté.

BLOC EGA N, RUE SPAltKSf
vis-ù-vii l'Hôtol Ru sell.

A Vendre à bon Marché
Portes et chassis bois préparé, moulures; 

vitres peintes, huiles, peintures, cuir ei 
rournitures de chaussures chez

R WOODLAND,
38 rue Besse. er, près du bassin du Canal

Bradley * «inowT
. BKADJ.KY.   X T. a».»,

GÜNDKY & POW

91.

STROCHAS. DRSJARD1NS
Éi LAfarchmd à commission, agent géné

ral d'assurance sur le feu, la i ie 
et contre les accidents

Avocats, Solliciteurs, Eic.j
m, AGENTS POUR LA CODü SuPRÉJIK 

l OL.PARTgRKVTfl.g :

6roi : 23 me Swis en face Je l'Uotei RnsielCOMPAGNIES UK; PREMIERE CLASbai

SilArthur W. Uuuory. F. C. PowelL

CaniUn remis au-dela le $100 000 000 ,F. F. LEMIBDX
Avocat, gol icitenr, etc, Agent pour la (Jour 
D Suprême, le Parb-.ment et les Départe- 

^mente publies
Bureau : 74* Rue Sparks, Ottawa.

Acheter 
fini, bi 
marché

No. 46 Rue Elgin, Ottawa Ont.

LES S:ILLEURS 
OUUITES DE‘CHARBON J. T. JULIEN wc273 HUE ST PATRICET. G. Brigham

askue spakkn

Successeur de^J. 
U. Brvwne 4 Cie_ 

B'o Bussed * VITRIER, PEINTRE
UECOKATKUH,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR. 2
Si voi 

large et 
bon mar 
allez à c

roul.ouvrjge exéente avec eomCHARBOJS et prompt
à

Mme LETCH,435 meW, llingto
Age ice i>our la veut* des corsets lits

8t»r Yatiti <n
Linge de e

A FOURNAISE, “ Egg,” “Nut," “Steve,’’ 
est ld meilleur charbon mou Américain 

Charbon Extra fin et donb ement tamiser, ' 
venant d s mines de Newcastle.

ak"*-r«ui ge ires
corps oonfe&.rmi sur commande CELEGEO. F. THOMPSON MlLK(JOLLINS^

assorti m- nt complet d’arüclej

uOHN K£-tKIQA 4
.PLOMBIEK SAN1TA18B 

Spécialem -nt recommun i 
îles appareils

1*7, me Sparks. à°
lès Si voi 

un Gilet 
à bon m

FAITES FAIBB ;VOS

PHOTOGRAPHIES
un i * pour le poeag 
le chauffage,

No 106 Rue LYON, OTTAWA
TROIÎ------EN-------

COSTUMES D’HIVER
Si vc 

transact 
Sealette

J. STB WA BT
Scènes appropriées. Tout 

de première classe
AU STUDIO DE

\rpentsur provincial et iogénieor oiriL 
bureau audeesus «le la pharmacie Mao- 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

WALKER McLMNTRUNÏr BUEPinAWÂY 4 JARVIS AVOt’ATS

'Srar"**
So. Hj SDK ELGIN, OTTAWa. 

IDevant Id RuseeV,.

Selllellee

pc vou 
drühe pii 
pour cil 
célèbre i 
seul prit

117 BUE SPABKS
t.i...... sei

E. A. LEPROHONEDITION .COMPLETE
ABCHITEC. .

BURBAU: VICTORIA CHAMHBB8 
Mime étage, chambre No V

ttdsldenee. 204 rne Oaly, ottawsj
1 B PROFKB9E0R GAO NO" donne te 
U sxnté an moyen d’un RBVEDf 
V \GB et d’une découverte impu-taule 
laguérlson de la Catharre. Tout le m 
»U qu’il n’y a t»e a— seu e maladie 
le monde s* s qu’il y ait un. racle
25t^.i<Daiho£i^r'r" PW>,**Sem

ROBINSON & LE
ORAlNtn -TU et FLE(7RX8T

------BT-------

OFFICIELLE
— DC DBBAT SUR:— 318 Ri

1
K SAC.

OTTAWA, MAKS 188»

PAPRIX ZSfr&Ms
A CO..

— IN VENTE CHEZ:-

P. C.HGUILLAUME sS

Hue Susewti
ri

LES ANCIENNES ELECTIONS EN 
ANGLETERBE

Le coût d’une élection politicjue 
en Angleterre, au siècle dernier, 
tient de la légendre et, cependant, 
rien n’est plus vrai que les chiffres 
conservés par la chronique 
trouvohsdan le Stamford Mercery de 
1715 le compte rendu suivant pour 
l’élection dans un simple bourg :

jiour soulever et raasem- 

pour mettre sur la tète de#

I °S £ 20
Cocarde#

Claqueurs payés................................
Aux personne#

“ Êglieo."........................................
Plueieur# gallon# de punch tory. ..
Pour bâton# et bouteilles de brandy... 20
Pour sonneur# de cloches, joueurs «le

violon exporteurs.”........................... 10
Pour tenir «les bavarda dan# les
Démolition de deux maison#..............
Pour avoir suscité deux émeutes..........
Pour encourager secrètement le# élec

leurs à voter......................
" Pour une «louzaine de 

("a dozen of perjury men
Pour bris de vitre#.................................. 20
Pour une bande d’hommes insultats

le# éehevin#..................
Pour un lot «le menteur#
Pour bière..................................
Pour affaire# légales et plaidoirie# 
devant la Cour du Bain; «le la Reine... 300

30
40

•ppointéee pour crier

40
parjure# ”

50notoire#

LA PHILOSOPHIE D'UN DIS
COURS

Voici, plus baa, un# lettre qui exprime 
trè# originalement ce que plusieurs ont 
pensé, depids le Mail jusqu'à la Virile.

M. Laurier, roulant jouer au plus flu a 
nié et renié à Toronto eee dieux pénate# 
d’Arthabaeka.

Il a poussé la trahison jusqu’à brûler se# 
dieux de la veille, «juitte 
faire reuaitre de leurs cemlres le aurlende

à les

Nou» a von* déjà noté ces inconséquence#, 
cet effacement de M. Laurier.

La lettre suivante- empi alitée nu Cour
rier du Can’ida est due à une plume évidem
ment autorisée -y revient.

Voyou# par noua-mê

Je viens de lire avec attention 
deux documents dont l’importance 
n’échappera à aucun lecteur tant 
soit peu occupé des affaires reli
gieuses et politiques du pays 
d'un côté le fameux discours que 
M. Lauri r vient de prononcer à 
Toronto, et de Vautre tu long com
mentaire qu’en fait l'Etendard du 

Comme d’ordinaire le

c’est

Montréal
chef libéral a parlé avec éloquence 
Mais son discours n’en constitue pas 
moins une lourde faute.

Monsieur Laurier affecte de lais
ser à [’arrière plan la religion avec 
ses dogmes et sa morale. Il n’en 
parle guère. Il envisage la politi
que au point de vue des affaires 
matérielles, et il aime en consé
quence à se déclarer un libéral an
glais, tels que sont les libéraux po
litiques en Angleterre.

Je dis gu'en general M. Laurier ne 
s’occupe point de religion dans ses 
discours. Il le fait pourtant quel 
quelois ; et alors la note ut 
est une note sensiblement 
témoin son discours de Toronto. 
Quoiqu’il proclame à sons de trompe 
dans ce discours, comme il le lit 
jadis à Québec avec une certaine 

n’est point libéral à

t’il donne 
libérale,

solennité, qn il
la façon française et qu’il a houle île 
la patrie de ses ancêtres, il s’élève 
cepend tnt contre l’esprit et la tac
tique du pa 
c’est à dire du

rti ultramontain ici, 
parti catholique. Il 

fait en conséquence là un acte de 
libéralisme pur, et il a beau crier 
sut tout les tons qu’il n’est pas libé
ral dans le sens qu’on l’endosse or
dinairement et que surtout l’enten
dent l'Etendard et la Véritéy sou 
action vaut et dit plus que sa parole ; 
et tout homme sincère et éclairé ne 
peut s’empèchet 
M. Laurier est i 
la force du mot employé par l’Egli-

: de reconnaître que 
un vrai libéral, dans

86
Maintenant, en préséhee de ces 

faits, comment expliquer la econ- 
duite de YElendard qui, après avoir 

les faiblesse s et 
les injustices du chef libéral dans 
son discours à Toronto notamment 
au sujet des ultramontains, conclut 
son appréciation en décernant à ce 
discours un bref û'haoiletc ?

Comment un journal catholique, 
qui pose constamment pour l’orlho-, 
doxie pure, peut il avoir le courage-1' 
de donner une par 
Oui habile pour M 
mais non pour M. Trudel ultramon-

relevè avec énergie

eille conclusion ? 
. Laurier libéral,

Est ce là de l’habilité que de tra
hir ce que I on a de plus cher, la 
religion ? Est-ce là de l’habilité 
que de manquer de justice 
nôieté dans ses paroles? Quand 
bien même il n’y aurait eu dans 
tout ce discours que ces taches, 
elles devraient suffive pour en anni
hiler tout le mérite et pour forcer 
Monsieur Trudel à conclure tout 

plement que Monsieur Laurier a 
fait à Toronto une mauvaise action.

Hélas ! qu’il est tris:e de voir un 
homme comme M. Trudel passer 
son temps àécrire de pareilles incon
séquence» ! Qu’il est triste de le 
voir, lui, le chevaliei soi disant sans 

ret sans reproche, commettre 
te' ces contrad étions et toutes 

ces incompatibilités! Fallait-il tant 
parler d'honnêteté

et d’bon-

peu
foui

et de probité 
pour aboutir à de si vulgaires fai
blesse» 1

Franc bt sans dol.

La souscription au fonda de garantie de 
nq millions de dollar#, qui eet la base du 

système financier de l’expts tion du New- 
York en 1892, atteignait nier la somme d# 
$2,250,050 environ. L.Mail and Expreu, 
qui eet un des journaux lee plus zélée pour 
1» euooè# de l’entrepriee, se lamente sur la 
lenteur de la souscription, et commence à 
manifester quelque malaise au sujet du ré
sultat final. -, A moine, dit-il, que lee con
tributions ne viennent plue vite, la perspec
tive de l’expoeition universelle de 1892 sera 
fort compromise. ” Le Sun est plus opti
miste, et il espère que les Cinq millions as-
reel içiwrit d’tel à wutdi split
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La Frette vient de prouver que Y Etendard 
a publié d# très mauvais feuilletons, notam
ment la Perle jaune. C’a noua étonne paa.

italien vient de faireLe gouvernement
commande de cinquante millions de car- 

fumée, livrable# dan#touche# à poudre 
en délai maximun de trois moi#.

eigne <le guerre ?
De# 2,883,000 eoliîate américaine qui •• 

eont battus pour l’union, 700,000 eont encor, 
vivant# dont 410,000 appartienne»* à la 
Grande Armée. De# 1,622,000 confédérée, 
on estime que 350,000 ont survécu juwju’à
no# jours.

Le gouvernement de Québec,
le témoignage de la Gazette, a accédé 

sollicitation# de# iarai litca montréalais,

s’il faut en

et ceux-ci auront une classe spéciale pour 
leurs enfants, subventionnée, comme lee au
tre#, par le gouvernement canadien.

Le procès intenté par l’hon M. Tuillon 
de fraudecontre la Patrie, qui l'a accuse

de l’élection dans Montréal-Est eu 
commencé «levant la cour Supé- 

Le chef de l’oppo-
1886. est

de Montréal
•ition réclame $10,000 «le dommagee-in

le# candidat# heureux dads le# 
élection# «le mardi #e trouve M. C. W.

été élu avocat «le la cité de 
M. C'aegrain eat frère de notre

Caagram, qui a 
Détroit.
concitoyen, M. T. Chase Casgrain, C. R

Une dépêche un Boston Herald i SWmce 
syndicat de banquier anglais été

formé pour construire unjpont eur le St-Lau- 
devant Québec, et que cette nouvelle 

a beaucoup réjoui les homme# «l’affaire# du 
Maine, qui retireraient de# avantage# im
mense# de eette entreprise.

proteste contre la 
arbre» |l’automne.

L’honorable M. Joly 
célébration de la fête de#
Il dit quo c’est une erreur «le planter d«* ar 
bre# l’automne bous notre climat ; lui-même 
a perdu dee centaine# d'arbrceprécicux plan
té# l'automne. Le printemps, d’après l’ex
premier minietre, est la saison 
ce pour la plantation dee arbre#

la plue propi

On prétend avoir trouvé un moyen d’ali
menter chaque lampe électrique séparément 
au moyen d’un accumulateur distinct placé 

clia«iue p«>teau. Ce serait, dit-on, le
seul moyen de fairecesser le# danger# oonti* 
la vie humaine causé# par le# fil# électri
ques qui, n’ayant plus leur utilité, seraient 
■u pp ri més.

Le Colorado, jusqu’ici réputé pour la dou 
ceur <le son climat, vient d’avoir 
t* «le neige tellement forte que pendant troi 
jour# les communications ont été interrom
pue# par chemin de fer et lignes télégrsphi- 

En apprenant un tel fait# lee Cana
dien# doivent ee dire que leur paye a encore 
du bon.

Parlant des droits «le# nôtre# au Manito- 
collaboYateur de Y Evénement dit :

“ 0<i pourrait dire, comme l'a dit un écri- 
françaie «le# droits populaire# en Fran

ce : '• Ce qu’il# appellent leur# concession#, 
conquête#, et ce qu'il# appellent 

no# empiètements sont no# droit#.’’

Le célèbre romancier ru#ae Tolstoï vient 
de fonder à Moscou une société dont le but 
est de '* populariser la misère ”.

Il s’agit de faire comprendre aux malheu
reux et aux déshérité# d# ce monde que l’ar
gent n’eat paa tout dane la vie «t que l’on 
peut ee procurer bien de# plaisir# sane avoir 
besoin de rien débourser.

Le comte Tolstoï espère de cette façon 
amener le peuple à se contente^ de son sort 
et à ne paa chercher dan# l'insurrection le 
moyen de parvenir à la fortune. Réussira-t- 
il dan# cette nouvelle croisade T C’eel uue 
autre affaire.

Si l’on était superstitieux, on serait tenté 
jouet de la 

belle# idées
de croire que M. Blaine eet le 
fatalité. Il semble que ses plue 
soient condamnée# à tourner contre leur ob
jet même. Ainsi il y a de grande# chance# 
que se# conceptions d’entente de# deux Amé
riques, au lieu de contribuer à amener, cem- 
me c’est certainement sa pensée, les Etats 
de l'Amérique centrale et de l’Amérique du 
eutl dans l’orbite politique, commercial et 
social de# Etat# Unis, ne le# engagent à e* 
serrer plue étroitement «leue leur indépen
dance, en leur montrant de quel prix il leur 
faudrait payer la tutelle de leur puissant 
voisin. Tout semble conspirer pour les met
tre sur leurs garde#.

Le Courrier du Canada annonce que le 
gouvernement Mercier a décidé 4a bâillon
ner Y Union Libérale et qu’il a signifié à M. 
Dussault, l’imprlmeùr du journal que 1s pa
tronage dont il avait joui Jnequ’iol, allait lui 
être lupprimé. C’est uns affaire de $15,000 
par année, dit-on, et on n’a pas laissé à M. 
Dussault d’autre alternative que de se sou
mettre ou dg perdre tout son .patrona
ge*

Lee écrivain# de Y Union liberate ne ehen 
tendent pas sur ce ton fit sentient à la re
cherche d’un autr» Imprimeur, M, Mercier 
aurait provoqué lui-même cette prise, pour 
/w débarras h r d’un orgaqe qqptyu# tel*
W hoportun,
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LA FETE AUÏ HUITRES mon disait de quelqu'un : Sa figure parle 
avant sa langue “ tant il y a de franchise, 
de sympathie et d'expression ches lui. Ou pour le règlement" de la succession du de 
sent bue rien n’est dit par oet orateur qui funt Rév. M. Favre, curé à Maaham Mille 
ne soit réellement dans l’esprit et le coeur

830,000,00PIGEON Il y a eu aujourd’hui une assemblée à Hull
K 4e eneeesalea

-------EIT-------

BOTTES ET SOULIERS MAINTENANT VENDUS 
.A_ I/ZEUSTO-âJN"

Ea tour de levH
U. livre. a, p- m.nreures, là. C. qu. u plup.rt .ppcl, p„„r nlraw>„, 
Sir Tnompron a du des quelque» cenUinee dans le rôle d’évuluetion olit mu de vôU 
de Canadiens de son comté, la description faut» de preuves substantielles, 
de leurs mœurs *• bucaliques ” nous a rame 
nés aux beaux jours ou toute notre province 
de Québec avait cette frugalité ; cette char
mante simplicité, qui ont été de surs préser- splendide sur sa ferme 
va tifs pour notre

PIGEIIN La fête aux huîtres annuelle de l’Institut 
Canadien-français d’Ottawa attendue avec 
eant de convoitise, a enfin eu lieu mercredi 
soir et a été couronnée du succès le plus 
complet.

La grande salle de séance était le lieu 
choisi pour l’occasion. Dès sept heures les 
convives commençaient à arriver, chacun ar. 
mé d'un robuste couteau aux huitres et ré
solu de faire largement honneur aux Malpê- 
quee, auxquelles le comité de l’Institut 
avait accordé lu palme cette année â l’ins
tance de leur digne représentant à Ottawa 
M. J. E. Lemieux.

Les murs de la grande salle étaient 
verts des décorations, les mieux choisies.

Des inscriptions rappelant les souvenirs 
glorieux de notre histoire ou nous exhor
tant pour l’avenir étaient visibles dans tou
tes les parties de la salle.

A la vue de cette profusion, de drapeaux 
de Union-Jaekt et de Tricolors mollement 
entrelacés et mariant si bien leurs couleurs, 
éclatantes, la pensée vint à notre esprit que 
ce rapprochement était pour nous un signe 
d’espérance ; que la lutte formidable qui se 
fait actuellement contre notre réligion, et 
notre race irait s’éteindre, serait étouffée 
sous les plis glorieux de ces deux grande 
drapeaux ; étendards de la civilisation et 
de la tolérance.

La décoration de la salle avait été faite 
sous la surveillance de M. Joseph Gareau 
président du comité ad hoc et auquel l’Ins
titut doit beaucoup de reconnaissance.

A 8J hra, les invités étant tous arrivée, 
M. Elzébert Roy, président de l’Institut 
prit son siège à la table d’honneur dressée 
sur l’estrade. A sa droiteétaient assis L’hou. 
M. Coetigan, M. Le Maire d’Ottawa, M. W. 
Perley, M. P. L’ex Maire McDougal et à sa 
gauche. Sir John Thompson, M. M. BasKer- 
ville ex M. P. P. Joseph Tassé Directeur de 
La Minerv*
Dr, St Jean ex-maire et l’echevin Durochcr 
président de la société Saint Jean Baptiste 
d’Ottawa.

Nous avens remarqué plusieurs étrangers 
qui étaient venus se joindre aux membres 
de l’Institut, entre autres M. M. George 
Howe, Joseph Eemonde, Che, Logue, J. 
M. McDougall, etc.

iee «teronvrrte
M. Brock, d’Aylwin, a découvert du mica AU No. 61 RUE RIDEAU

Iff vente commencera, tous lès soirs à 7,30 hrs.L'éloge de notre 
loyauté a été fait avec une conviction ché-

Prnd« valeur
Le peu de prix qu’on offre pour les terres 

avoisinant Ottawa laisse croire que le boom 
est pour tout de bon passé. Hier, l’on n’a 
offert que $2000,00 pour une ferme de 200 
acres avec dépendances à North Gouec.

A. B. MACDONALD, Encanteur.
P S.—Durant le jour les marchandises sont vendus à des prix réduits.

leureuse.i L’hou ministre a terminé en se remémo
rant qu’il » été lui-même président d’une 
société qui se réunissait, elle-aussi, pour 
“ mêler l’utile à l’agréable ” entre deux mol 
luaques.

Profitons de l’intermède qui suivit pour 
dire uu mot de la partie musicale. Le 
Quartette Albani était là : ce simple énoncé, 
cette mention est déjà un compte-rendu 
complet de la partie Ut-Re comme dit le Gil 
£la* taut cette organisation à la réputation 
de toujours procéder à •' l’emporte-pièce." 
Morceaux détachés au morceaux d’ensemble 
ont contribué à ajouter une glorieuse étape 
de plus à la marche progressive et triom 
phante de ce Quatuorque tout le monde

urtout le monde des connaisseurs— prise 
et admire : Anglais comme Canadiens. Les 
jtnverttzionnè de l'hiver dernier et la j soirée 
d’avant-hier en sont des preuves tout à fait 
sous la main.

M. Eugène Boileau était vraiment l’ar
tiste qui pouvait interpréter la chanson de 
circonstance du fécond Suite, cet encyclo
pédiste qui voltige aveo une phénoménale 
aisance des hauteurs de la “philosophie de 
l’histoire’’ aux vallées où fleurissent les 
Béranger, les Nadaud et même les Puget. .. 
car Suite donne également bien la note 
mineure.

Nos félécitations a M. Belleau—sans ne 
rien ajouter ce qui serait superflu—et à M. 
Suite dont la chanson sera donuée en) noir et 
en blanc demain.

RUE RIDEAU
Un homme de police faisait la garde, tel 

que nous l'avons demandé, sur la rue Si An
dré quand quatre individus l’ont assaillis. g|

Il a joué du bâton, comme c’était son droit 
mais il a reçu tout de même quelques blea-

Heureueemeut, les brava ont été arrêtés.
Pssr vetre pelles

Justice plus rapide qu'ici. Il existe à 
Genève et dans quelques villes suisses un 
système très pratique de punir promptement 
les contrevent ion i de peu d'importauce, que 
l'on devrait tyen appliquer en France pour 
diminuer un peu l’encombrement des tribu*

COUPONS
D'ETOFFES

MANTEAUX

100

ETABLIES AU

ïo 21 Rue York, près de la rue Sussex
------PAR LE------ IMPORTATEUR

CAP. WILLIAM MeCAFFBEY -------- I)K---------

(Autrefois hôtelier, rue Qiieeu)-A.

Tapisseries50 Cts. La Un agent de police voit-il un débitant qu 
n'a pas fermé son établissement à l'heure 
prescrite, un cocher qui circule après la tom
bée de la nuit sans lanterne ^aluniée, un do
mestique qui secoue un tapis donnant sur la 
rue, il ue traduit pas le coupable devant lvs 
tribunaux, il lui remet simplement une car
te mentionnant la nature du délit et portant 
ces lignes :

“ Si voua reconnaissez avoir commis l'in
fraction aux règlements de police, ci-dessus 
mentionnés vous irez payer au bureau de po 
lice une amende de cinq francs. |Si vous niez 
le fait, vous aurez à comparaître devant le 
tribunal de police. "

Quatre-vingt-dix neuf fois

Verge. J'attire l'attention des hommes d'affaires 

et autres sur le fait que j’ai ouvert une 
ligne d'affaires à Commission à l’endroit ci- 
dessus désigné.

Une prompte attention sera accordés à 
toutes affaires à moi confiées.PIGEON linet irai nés, 

Anglaise 
EcossaisesProduits de toutes Especes, Fruits,

HTC., ETC.PIGEON -------Coin des rues--------capt. w. McCaffrey.
M. l’éohevin Du rocher proposa ensuite la

Perley M. P. répondit.
“Au maire et à la corporation” propoeée

paie, bien content d'éviter l'ennui et la per 
te de temps que cause une comparition eu 
justice.

jfH. Macintosh ex M. P. Le représentants à laquelle M
NOVVEAU ST LAWRENCE HALL

COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.00 par jour

0 'I* i .huI par M. Campeau, réponse par MM. l’ex- 
maire McDougall et St Jean et M. Duro- 
cher et M. Baskerville. OTTAWARUE RIDEAU Cear-Ee pelle*

(Présidence du juge O’Gara) 
ters, A. Laroche, J. Lloyd, C. Car 
Howell, ivresse $2 et $2

“ La fête que
nous célébrons” proposée par M. Drapeau, 
réponse par MM. Joseph Tassé et le Dr 
Martin.

S. Cut 
ter et H.

F. et J. Clémenceau, ivresse, absout
Salle de Billard, Selon de Haibier et lies

' Les professions libérales" par 
M* Bérouard, réponse M. le Dr Valade.
“Le commerce et l'industrie" par M. Oscar* 
McDouell, réponse par MM, P. Chabot et 
J. B. Pigeon.

“ Le service civil" par M. P. H. Chabot, 
réponse par M. Nap. Champagne 
Dames” proposée par M. Lanaudière et 
réponse par M. S. Lelièvre 
par M. Nap. Champagne, réponse par M. 
J. Johnson du Citizen. La santé du préei - 
dent par M. Joseph Tassé, M. Ewan corj 
respondant du Mail à Ottawa, appuya cette 
proposition par un discours fort bien tourné 
M. Joseph Tassé se leva immédiatement efc 
protesta contre la conduite du Mail envers 
les Canadiens. L'assemblée ne sembla pas

l’ABSAÜT
W. H. Easton, refuse de payer les gages 

de X. Dubé, remis à lundi 
J. Taylor et M. Quinn 

policeman, une semaine de 
J. He 

semaine

Smr un signe du président l’attaque com
mença ; les malpêques firent preuve d’une 
ténacité sans pareille, elle résistèrent au fer 
de l’ennemi avec un calme et un sang-froid, 
qui auraient fait honneur aux soldats les 
mieux dressés d’un Von, Moltkc.

Le premier assaut fut complètement 
qué, et les autres furent une suite de fias
co#, ce qui jeta l’émoi et le ^découragement 
dans les rangs de notre armée fléchissante.

Le vieux général À. D. Richard, qui n’a 
jamais été vaincu par le nombre, s’aperçut 
bientôt que l’armée menaçait du retraiter en 
désordre.

Il env

Sa!le[à Dîner Spacieuse.

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince uv 

Huile, 
Etc.

e prison.
, importunant un policeman, une

R. Trowbridge, désordre, $2 et $1.
George Catellier, pour vol de lettres enré- 

gistréee recevra sa sentence demain.
J. Blais, dés rdre, $10 et $2.
P. Hayes, vagalrondage une semaine de

J. Forth, pour une vache errante, $1 et

S# jolies thambrrs i co cher.
r,

Une entiêe principale et deux entrees“ Les1 a demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbsjpour

“La Presse’
Eclairé par la Inroiè a é'ectiique i scan

de: cent#

$i.00 PAR JOUR
11

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
Cele «les rufs K idea u et Nichola l

L. LABERCE-------- propkiét IRE j

S. Malette, désordre $2 et $ I
T. But 

après les
M. McDonald, lumière dans sa bar après 

l’heure règlementaire $5 et $2.

1er et A. Goulet vente de liqueurs 
heures règlementaires, $20 et$2.donc au vaillant capitaine W

O. McKay l’ordre de diriger ses soldats vers 
le flanc gauche de l’ennemi. Le preux of
ficier brandissant son épée à la façon des 
chevaliers des tournois de jadis, partit, suiv1 
de ses courageux soldats. Le général Ri " 
chard dirigea le reste de l’armée vers l’arrié
re et prenant une position stratégique des 
mieux calculées, décou vrit aussitôt les points

approuver ces remarques qui nous parais" 
sent ne pas avoir été faites en temps opor- 
tun.. M. Roy réponditavecbonheur. Le euç- 
cès qui courannait la fêteàlaquelleil)» consacré 
tant de temps et de soins semblait augmen
ter le feu d’une éloquence toujours très ap
préciée. M. Roy a un genre qui plait. Il 
exprime dans un langage châtié et toujours 
très approprié ee qu’il ressens

A lui et à tous ceux qui ont contribué au 
succès d’avant-hier, notre reconnaissance et 
nos félicitation sont acquises.

Puisse ce diner sans précèdent comme 
succès, être suivi de beaucoup d’autres dans 
le même genre.

ARTICLES

île Peintre en GeneralNOUVELLES LOCALES#1. MEUBLESSTROUD & FRERES Excursion à Broek ville via <'. P. R. 
demain le» Novembre. Prix dn billet 
(aller et retour) 8 2 50.

l-e train quittera l'Union depot S 
9 hrs A. M. e* partira de Brorlt ville b 
O et demi hr* P. r*. Les excursion liste* 

mi la gronde partie de Eoot-b .11 
• ClCve» de Qneea’s Coll 
College d'Otia*

Four Arrerages de Rente109 rue Rideau et 172 rnefWparlte faibles des rempartslennemis et par un coup 
de main formidable pratiqua une brèche qui 

i lirait, la victeire. On eut dit Pélis
sier escaladant Maïak off. L’fnnemi se ren
dit aussitôt sans condition.
Lee soldats vainqueurs se chargèrent de dé
pouilles comme de vrais Prussiens, tout en 
faisant un carnage dont leur estomac acti
vait l’ardeur. Pendant la bataille le dat
eur Robitaille aidé de plusieur infirmieret 
parcourait les rangs de l’armée, distribuan t 
aux faibles et aux blessés les fortifiante vou
lus. Ces rémèdes efficaces avaient été pre. 
parée à la phare, mi McKay, sous la direc* 
tiod du chimiste attitré de l’armée, M, Ar
mand Charleboie.

Ukk lots a h at i it duns ltm nou- 
vf.-nu ut progressif village de Clarks 
ion, à l’extrémité—nord dn pont de 
la me St Patrice, continuront à être 
vendus à Bas Piux ht avec des con-
MITIONS FACILES I)E PAIEMENT, InTE- 
11 ET A (i POIJIt CENT

Près de àO maisons ont été cons
truites dans les derniers dix m is.

Nap Moreau, marchand de 1 en
droit indiquera les lots à vendre, les 
prix, les conditions. S’adresser à 
lui on à

L“ plu* gro et lu plu a beau stock de !a 
ville, set» dt chambre Zt douchent "Hs -le 
alen, chaises, tables, solàs sldebœrdi-, etc.

Meubles dits K rider Gerten à des prix 
qui délient toute compétition, Bargains 
offerts dai s to tes les lignes, tables d'ex
tension ' t ote à r i sorts de première classe 
et toutes espèces de fournitures d'a parte 
m- :.l«. Une visite rst sollicitée chez

lui
x du

Si Vous Voulez LA PLUS

Grande Manufacture
BALANCESAcheter un bea t Chapeau bien 

fini, bien nouveau et à bon 
marché allez chez

CHRONIQUE DU JOUR A. I . OLIVER
ICI ETfAILLEURS

T M. CLARK
Crichton Lobge

392 A 201 Hue'Helling tou

lhe Wellington tumitir> 
lionne•

OAIsTAZDA.IWOODCOCK —Il y a un bon nombre de patients à 
l’hôpital général.

—Pour Bargain, en marchandises sèches 
assistez aux ventes spéciales du samedi, un 

jour de bargain ” à l'Imperial Warehou-

En arrière de Rideau Ha 11.Ae delà de 1D9 d Iff# reel*

IÀL.NCE A BALANCE
LES BUCOMB «

A dix heures M. Bérouard, le dévoué eé. 
cretaire dt l’Institut, fit lecture de lettres 
d’excuses des personnes suivantes :

Sa Grandeur- VArchevêque d’Ottawa, Sir 
John, A. Mcdonald, Sir Hector Lange vin, 
Sir A. P. Caron, les bons, M. M. Chapleau 
Carling, Haggart, le sénateur] Clemow, le 
sénateur Scott et M. Bronson M. P. P.

Le président lut ensuite une lettre de Sir 
Hector Langevin accompagnant ses paroles 
de bons souhaite pour l’Institut, d’une quit
tance d’un compte de $100. que l’Institut 
devait à M. E. B. Eddy.

Les applaudissements frénétiques suivirent 
la lecture de cette lettre d’un homme dont 
la popularité est si solidement assise parmi 
les Canadiens-français.

La première santé proposée fat celle de 
“ La Reine.’’ la seconde celle de “ Son Ex
cellence le Gouverneur Générai ”

Puis le président porta un toast an G ou. 
reniement Fédéral si bien représenté à la 
fête, en termes délicatement appropriés.

Cette proposition fut accueillie avec un 
entrais qui prouve, qu’en hommes sages et 
courtois, les membres de l’Institut laissent 
leurlragRge politlqoe à la porte quand ils 
pÀiétféos dans oette enceinte de paix d'étu. 
de et d’ébats intelligents. Le Jo ly Good 
Fellow " fut chantéavec les nuances elles 
“bip*” traditionnels ebT'hoa M. Coetigan 
prit la parole. On sait que le ministre des 
Revenus est un de nos plus élégants fluent 
tptakert. Tout Irlandais naît orateur, a-t. 
on dit et quand on cultive ce don natif cora- 

l’hon ministre on est certain, dans le 
nom de hibemien, d’être agréable et élo» 
quant comme il l’a été avant-hier. Ses bon. 
nés paroles, ses charmantes alusions et l’é- J 
vocation Ass souvenirs d’une jeunesse passée I 
sûr les bords du 8t-Laurent,— notre Rhin ; 
framjkis à nons—tout a concouru pour faire | 
de la réponse de l’hon M. Coetigan une per- 
le que nous aimé.ions à enchâsser intacte, , 
entière, sGle tempe et l’espace nous leper- |

A A ACHETEZ
Le Home ComfortUMPAtiME I) ASM lU XCi.Si vous voulez voir le plus 

large stock de Rubans très à 
bon marché visible à Ottawa 
allez à ce

V — MJ CANADA —
il

citizens " MACHINE A LAVERii
BALANCE—C’était aujourd'hui congé pour les élè

ves des écoles publiques.
—Pour Bargain, en marchandises sèches 

assistez aux ventes spéciales du samedi, un 
jour de bargain ’’ à l'Imperial Warehou-

BALANCE
FONDEE EN 1804 N()|

Bospac Principal : Edifice de la Compe- 
gnie d Assurance “ tîlTIZHVN,’ l«l 9ad,e?' Nuu" sommes 
rue St. Jacques, Mo- triai. ™,,|re c«" 4

A A is avons acheté Je droit ds 
;use ma hioe à

patente, it 
de Jos-ph 
iant prêta 
t.litmus da

men i s très fa i le*. Achetez le Terdeut 
Standard c • st e m •llleur. No.s solliciter s

maintes
«rsiu

Vitrine* i exposition améUortes {Shau 
Cages), Tiroirs à argent.CELEBRE MAGASIN

DIRECTEURS : 
Bon. J J. C Abbott, héiiat 

Andrew Allan, Kcr., Vira Pris 
Bob- rt Anderson, Kcr | Aiih r Pr 
Alp Desjardins,M. P. 1.1 O. Un 

H. Mi.niagu Allan. Kcr 
William Smith, s»c-très.

G. K

—On croit que dans trois semaines les 
nouvelles pompes du Château-d’Eau seront 
prêtes et mise en opération.

—Le temps s’étant remis au beau tous les 
employés municipaux ont repris l’ouvrage.

—Mdme Horan est morte subitement à 
West Templeton. Elle était à traire une 
vache quand la mort l’a visitée.

—Aucune nouvelle du cocher Roll in qui a 
failli tuer le vieux Downie, lequel prend an 
peu de mieux.

respeclueu ein-mt une visite s notre manu 
facture et èr. Président 

vost.Ecr
et •■tile ma «sseèsr» nos sall-s d « vente No.!85 et 

i Y, rk, O tawi.Si vous voulez un Ulster ou 
un Gilet élégant, “stylish” et 
à bon marché allez au numéro

S’adressera T.R.SHEAetfils
Hart, gérant gf nêr»

CAPITAL S0UCG1T - $1 00o,R(KV
Dépôt au gouvernement fé ’éral 122,*40 1 
I, W. SEGUIN,

Sous agent

TROIS CENT I } III C. Wilson * Fih
16, RUE ESPLANADE, 16

T9IOITA, OstSi vous voulez faire une 
transaction avantageuse en 
Sealette, de grâce allez à la

EDWAHD8 KING 
Agent de vi le 

ÎT RUE 8PARK8, OTTAWA.
J£

u contains lint» of iiewepif**» tnd«»lhnst<S 
ot the cost of advertising- « Jifi» kvi ilscr who 
wants to spend one d Tier, flm, tin tithe In
formation lie requires, whileforhii x who wUl 
invest one humlre*I thousand do]. »m In ad
vertising. a M-heme In Indicated wlrk-b '.trl 
neethis every requirement, or oat. ot ml 
o do to by ilia I-i change* untilu arrived a. l-yur. 

ni I eeepondenrt. )*V edfilen* hove been towed.
? ‘bowbllT V %
rt, ! NBWSPAPFh ADVKKTIS1NU BUBk^U.
in. j i OhoruocHt-FviiitloulioaeeSq.). *ew Yo*

RUE WELLINGTON Une jeune fille du nom de Robillerd, ar
rivé dernièrement de Montréal, s’est cassés 
une jambe en tombant par sait* du mauvais 
état <lu trottoir.pt vous voulez une valeur 

drûJie piastre en marchandises 
pour cinquante tests allez au 
célèbre magasin de modes, d'un 
seul prix; '

SB
Le bras de eeie

Les gens de New Edimburgh se plaignent 
plus que jamais qui découlent de l’amas de 
bran de scie. La traverse en bateau de
vient de plus une chose impossible pour le 
gros bateau.

m
,STIC Pi LUS \

wVVVv' district d'ottawa J vuur uuyoriüuiu

Dame Alphonsine Moreau, du villes de 
la Pointe a C&tineau, dans le dit District, 

de .Jean-Baptiste alia* Beptiste Le- 
merçant du même lieu èt dûment

318 Rne Wellington 318 pEl
i

Tspacssrs ind#lle*«e
La directrice de l’Hôpital Général se 

plaint que les amateurs de jeux font beau" 
coup de lirait devant l'hôpital jusqu’au point 
de fatiquer énormément les malad 
sonseille à ces jeunes gens de choisir ub au
tre lieu pour leurs ébats. Avis aux pa-

UNIMENT GÉNEAÜ autorisé* en justice30 wap* mxjcçMm
BauMTwpimur
remplaça ni le 

Mteet sans 
leur ni chù 
POIL — Cue rl son 
rapkls et sûre

Mamiterme, 
Molettes. Veeelgone fcngorge- 

des Jambes, toroe. Kpsrvtm, «u.
BBUD, 175. n» MM,Paris

Dkmandkkbsss.
J a- dit Jean-Baptiste aliat Baptiste Le-

bmimiuv

On

PATENTS
IIÜ** âOO^ed^e^nm^ignoAir^e*- m

fWj:
r»Jn"«x c«r« pKfitre in*

^ i m mi.'l», 8 lsodr» eevoyer le sooe-
. WctcompM ter le iMicheedr, ne I

nne> ni ère errojr-e (' O. I) \ar 1» luille. le n 6oU<t ;

Une action, en séparation de biens a, os 
“ jour, été instituée en cette c^use 
1? 1 An-Mf-H, 12 Octobre, 1886.

ROGHON * CHAMPAGNE,
Av eatede laDemepils

A iTIspItal
Le Rév. Van Vivero, Vicaire à Bucking- 

ham est arrivé à l’Hôpital Général pour se 
«lr (dm Ih<mi|»on M roc<*ii. On pom-. | mettre «u. 1* nm. 4- ; # emffre

UW-« 4» uriel d r s-"> I

r 1i

N DEMANDE Une bonne sei fixnte, 
parlant le français trouvera de l'emploi 

daim une lionne famille canadienne où il n'y 
a pas d'enfants.

0
au No 2f 1 rue Albert

N DEMAND* U i t*m 
pour le eomm -roi ib 
ueUuL AfUutagtis purlieu n rs 

u inmemv r nt man t n ml Ai 
vimix. Ne tardez p ». Le 
-lu premiw jour. HltOWf» BRUS., hur 
serjm in, B-h hest°r, N. Y

sgeut voyageur 
ville. K np ol

s'ti' les
Bibl e lom'ile

AVIS SPECIAL
Ayant dém^nasé dans un 

local plot vaste, sur la rue 
1 (Jeorge, j’ai décidé de ven- 

M.* dre mon awortiment dea
■•■■merle ew Mer 

fere et lirmmtt aux 
prim coiilnei».

! afin d’épargner lesfrals 
-trwnsïs ri. In* oer» une 
qui désirent de» mono 
mente Uoun ro.it “»;nu- 
genx de venir me faire 
une visite,

AMI w de larMe s( «raalt de la CIM

K. BltOWN, Prop. 26 nie Fork

VOITwRES DE PLACE
DJU PREMIERE CLA88K.

fjommunlca Ion téléphonique en tout temps
•SS, rua MM>PstriM, Ollses.

1 12-87-88 GUSTAVE RICARD

!,«-» Wittre» dowllnêe» A l'enrc'/i-fr'i mr t dof- 
veiil 6tr • ml «e 4 le poêlon i ir in'itc» uvant la 
clô'ur"de» mille» pr.cé le'i'

Il ■ re» -lu Hureii i.deH;- m Alla, ni,
M iiidai* *ur le p> etc et 11 jok t • t ia Ban *uo 

d'tuiir.iiu. île '-I ». in A i V m.
.1 • OLIN, JéaV.te de ponte

d’ottawaBar u de l*o>*i*‘d' 
Novembre .6 0 i

Oueet — Toronto. Ha-x N
mJJten, ete ....... B;|U

Oueet—R s 11 • * l M e, 7 «U

Oun* — Toreu'tô, IV
Unboro, et# ............. lOHft

B*t—Montréal, etc------'1 Iki
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7 00 3 *0 

2 00 7
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Ch. il# Hr We#. IVÎn- 
br.iSe, Arnprior et# ... 

Aebion.Huatly, Carp,
B>i-tel, Clareadon.ete * 00
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Matlawa sic..............V »
Ch- de frr Pas.-Ap

pleton, Asàien.Urle-
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2 30 « »)i* 00 U

r. ‘JS

W
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Ch. defer Can. At 

Alexandrie, eibol, 
Ugâan. Va man

3 8o 8 00 1 »

(’orner*,ItinCburgh 
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A y in-r. E»rdy,<tn 1000 .... \ 4:-|8 00 
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c i'd ot vendredi..................
Mni'e- Angl l-e»—vl*

N. Y.. Ion.:, • tj udl............
Via lia 11 .x. Jeudi..................

do m : huppiém ........

;ar-

* 88

4 10

rdlles: <4 » «rie—u
|»IU!dibit II1 ISllè du

------ Traité sur ,u Surdité, Hruils dans la
Tête Gomment vous g», rlr 
et ches vous. l‘ort 
Dr Nicholson, .10, 8t

i Irés inté rj* 
112 iitgw.l U-

t u lé
voip--iiiéiuen

franco, 6 cts 
.bilin. Mur

m >

Bureau de !’o:4e d’Othwa.

Arrives rt rt»i.»ri des malle».

MALLE 4 Periaeture Arrivée.

N DEMANDE — Une honnêt# jeune i 
14 à IA ans pour une famille «le -leu 

Certificat» seront ilemamlr». 
S'adremer au journal “ Le Canada, " rue

0 tille de

I OTERIE DE CHANTS RELIGIEUX 
L la loterie de chaut* Religieux inédite 
qui devait avoir iipu le 23 octobre ù l lusti- 
tut Canadien d'Ottawa, u été remis* A 
dredi, le 22 novembre courant. Une 
•et diiponée dnas nos bureaux, à «et « ffet 

Cinq billets pour $1.00.

Îisîe

1 DEMANDE Un 
porter le Canada 4 

dresser au Bureau.
0N. i.ri,-o,i pour

Koch

A VI» AUX M1RB«-Le “Sirop
de Muie Winslow ’ devrait totUours 

être employé quand es enfanta font Taure 
dents. Il Beqlage Im-neUatsme.it les seuf- 
fi-aaces de c si pauvre» I.e:iu, nroduieant eu 
sommeil naturel, paisible, en laies nt dispa
raître la do . leur, et le» euuee chérabvis 
e’éveil eut aussi ''brillai. • e frai* uu'uu 
bouton de rose." O sirop e«f TeévagrSal>|« 
gu goût fl HfWseêiMfaui, autolpt dos geu- 
cives, enlève Ux,ile douleur, fait lisparaltre 
les soufiranoeê intestinales en n’glsut la Ub 
gestion, qt est le meilleur remô 1. c .annu 
centre la Jiaffhée, soR qu'elle provienne de 
la dentlliyu us il’autres cause*. Vingt-cinq 
cents ta buste ill*. JUes cohflance et de
mandes le “ «ealmaui de M ne Wins
low" et ne prenes aucune autre nréearv-

â Tiff-Lee Pentaest #sl ews dee <•»■- 
M s rSelaaser tie M A. A. Affaias

. sarrosl e’aareeeer A A.
■veeai. due. ree

â VENDRE-Un boneng 
n vie 3 cheveaux vapeur et une chaudière 
de 8 chevaux. S'adresser au bureau du Co
ma i a ™

iud# «ecende-maiD

A VENDRE—Un piano neuf sortant de la 
H manufacture Heintxman. Conditions faci
les; fldMMr aa-Uuyeu «lu Canada.

PETITE GAZETTE
VENDREDI 8 NOVEMBRE ISIS
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Les convois quittent 1» gare UNION 
comme suit :
IA AA A. M-—*s Express du Pacifique 
mmimàZXJ pour Port Author, Wimsipso, 

Victoria et 
u Pacifique

Caloaht, Banff, Vahcouvsb, 
tous le« points sur la eût a d 
et au Nord-OaeH.
A O ft A. M —*i Exprès^ de l’Atlanti 
■rsOU que pour Vont bal. Qokbec, 
Bosto , et tous les points de 1* Nonvelle- 
Anglelerre.

7.00 A M
Monbsal, et tous les point

ss 'ocal — Pour

in'.ermédiaiies
Tf A[Z A M.—* Pour Kkmptvii.lb, Phis- 
» •■Fw cott, Syhacii-k, Hochkste , et 
tous les points de New-York oriental.
Il toC A. M. —* Brockvili e, 
lliwv Kingston Pktkmuoro, Toronto, 
Buffalo, et tous lu poi.it- d'Ontario-Oue»!

11.45 A,“ r-fi5CW!r«S
sor), St. .(ban, LowrU., Bo-hon, et tous les 
p dnts de la Nouvelle-Aiig.eterre.
| AfZ '*■ M —* Express n N w-York— 

Pour K v i v:i. k W ni:h: stkb, 
Pbsscott, Albany, Thoy, Nt.w Yo.ik, I’h:- 
ladelphii et le sud.

P. M.—*s Express St Paul et Min- 
pour o ’tes es stations 

d, Minneapolis, 
poi ils au nord d-

1.50 ne po.i — 
du Sault Ste Maki k, 8t Pad 
Duluth, et d- tous les 
Michigan, Wiscon in, Minneso a, Dakota 
et Montana En ligne directe pjur fet Paul, 
sans changer de chars.

P. M.— * Express 
Montreal,4.40 rapide ponr 

Quebec, St «an, 
Halifax et to is les points du Nouv au- 
Brunsw.ck et de la Nouvelle-Ecos e via le 
chemin de fer Short Line

P. M.- Train local mixte pour 
Garlbton, Smith’s Falls et8.30

Brockvillk.

|A A C P. M.—$s Express d . l’onjst— 
lw»"r%l Po ir Kingston, Pkterbobough
Toronto, Buffalo, Detroit, Chicago, Oma
ha. Kansas City et de Ions les points des 
états de l'ouest.

SERVICE SUBURBAIN

Aylmer, Tmam'' 
Britannia

12 50 et 5.00

7.40 AM. 11 35 A. 
j M. 1.50, 6,00, 8.30

et 10.46 p.m 
4 k* Tous les jours, les dimanches exceptés. 
tTous les jon •«. s Sleeper.

J. B. PAHKER.
Agent d-s bill. ls de la cité.

42 rue rks.
Ottawa, 3 juin 1880.

MOMES El BIJOlliERIKS
Un asasrtiment 

prix. Chaque article est garanti tel qu'on 
le représente sinon l’argent vous s ra remis
Reparations de montres avec soin et c__
les règles de l’art chez H NOREZ 
No.30 rue Rideau, près du ponttdesSapeurt

complet aux a"

XjO 'VéritableONGUENT GANET-GIRARD
Çe topique scellent • une elfleicité incomparable

,”,,Ta,ïÆïï*tr““
Exiger ur ilu'u rouleau la ii|Bitare cl-duiou

Dépôt gônènü

4, m du Orlèms
•t due toutes les 

bonnes pharmacies.

ET AB LIHNE H KNT DE TAILLEDB]|

Habillements de messieurs faits et répa- 
rés.p^Satisfaction garantie.

A. DAOUST, tailleur,
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

'an 9 la

VINAIGRES

VINIIGHEWE DE KINGSTON. 
A.. HAAZ âc CI®

MANUFACTURIERS

Vin» Blades. Cidre, Balte et 
VLNAIURE8

Garantis Pars sous tous les Rapports,
r

EH VESTE A OTTAWA
Par tone lea PrUaelpae* Epiciers.

Dour la Flgure« les Mains,
■ le Teint eu general.

Crème de Miel
et d’Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et des Roses de Mulod

la Peau et

Un assortment comp’et et nouveau des ar
ticles de toiloltv. ci-dessus ve

nant d’étre reçu,

R. A. MCCORMICK
CHIMISTE BT.DROGUISTB

75-RUE SPA1KS-75
Prescription pour médecins etj familles 

préparées avec soin
Communication téléphonique 1-3-8

ATTENTION[

ANNONCE SPECIALE

Nous avons fait des arrangeme, 
la compagnie du Dr B. J. Kendall, 
publié un "Traité sur les maladies d 
rai"* qui donnent droit à nos a bon 

avoir gratis un exemplaire d j 
Vous n’avez 

adresse avec

uCt/ 
unéo de

q t’à envoyer votre 
un timbre de poste d-» deux 

contins au i r B. J. K n lall Co , Knosburgt 
FdlD, Vt. Ce livre est maintenant reconnu 
comme un autorité, il traite sur toutes les 
ma a iee du cheval, ain-i que le confirme sa 
tente phéLomènale. Plus de quatre mil
lions d’exemplaires ont été vendu » dans lea 
derniers dix ans, ce qui n’a jamais été at
teint ni surpassé par aucune pu 
dans le môme espace de temps. N 
met convaincus que tous nos abonnés *u. 
précléront cet ouvrage,et seront contenta de 
pouvoir se procura- ce livre d utile.

Bn faisant application pour oe - Traité", 
il est nécessaire de mentionner le nom de 
rotre journal LE CANADA. Cette offre est 
ouverte seulement-pour quelque* tempe.

blica ion
OUS 8 ,lÛ-

>

JEPECHES
IService i

Le dancer des II

Nt w-York, 9—B 
on publique à|Ne\ 
que complètement 
eur la lutte elect 
des journaux se s 
occupés, dans leurs 
du nouvel accider 
fils électriques dam 

Cet accident, dit 
i New- York Herald

avertissement dom 
! prouve que n’impi

rues de la ville, 
enfant, est exposé i 
avoir le même soi 
Peeks. Sur les n 
électriques qui son 
dessus des rues, il 
s’en casser quelqu’i 
par malheur, dam 

V combré de monde, I
nés qu’il touchera 

j tuées. Tant que 1
F faire circuler aim

courants électriques 
^ mort planera parlo

Tel est pourtant le 
; rêt rendu récemm

Andrews, comme 
tribunal ayant le 
une patente à un 
Si l’usage de cour; 
roe u triers met eu d 
peuple, les autorit 

le droit «-t le d 
fin à l’emploi de ces 
par des procédés 
maire n’a qu’une qv 

| ner: les fils de l’éc 
que constituent-ils 

lliJ blic? Si ce danger. 
maire n’a l«s droit d 
couper les fils à toi 
présence d’un parei 
pas à s’inquiéter < 
que peuvent iffrir le 
pagnies.

Le World n’est pas 
Messieurs les memt 
gnies d’eclairage él 
vous avez actuelle 
sur le peuple de Nev 
vous iuleidit de su.- 
veaux fils dans les 
ordonne d’enlever c 

S déjà, mais le juge A
dispensé, dans les de 
soumettre 4 la loi. 
qu’il a rendu en vol 

! pouvez non seulen
vos fils actuels, m 

i pos .r d’autres, 11 le
E indigné, exaspéré i

pa~ se risquer à tou 
tr. ments de mort s 
être foudroyé. Maie 
si vous le pous-ez à 
par txiger de la légi 
dvmolmse vos a socis 
‘vous supprime, du e 
‘droits e [privilèges d 
sez.

La presse est ai; 
critiquer l’arrêt du 
car quels qu 
lu* confie la 
accorder de délai ai 
eu présence du dange

I

e coient 
loi, il i

Chicago, 9—SI. 
aeionaute deQuiucy 
Morris, un journansi 
ville, viennent de fai 

en badii 9Pnt voyage • 
j Qu.ne y à midi 

ont d’abord 
ds ns la din ction < 
Mu,s s étant é ; vôs pl 
bientôt rencontre un 
qu- Its a poussés d .i 
de l’est et à quatre ht 
ils opéraient leur de 
moindie encombre, \ 
Sherman, à six mille 

|8pringûeld

s

été ^pous

A n.noi
-UC

i Q.TTOTI3
» BeMw

Publié par 1

10 ne ANNEE

DE PREMIÈRE CLASSE

M. JOSEPH SENEGAL dé-
sire annoncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de

ge et qu 
première classe.

genres pour son écurie de loua- 
"•"’il tient aussi des chevaux de

PENSION DE CHEVAUX
M. SENEGAL désire aussi 

noncer qu’il est prêt à recevoir en 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sené- 
cal lui-même.

JOSEPH SENEGAL,
Coin des Rues York et Dalhousie,

CORSETS
Pour es

Personnes d’embon
point, et pour les per

sonnes qui ont la taille longue 
ou courte. Ces corsets sont 
confortables, sanitaires et élé
gants. Laissez vos ordres au 
magasin de corsets de

ACKROYD
134 «UK SP4RRS

Palronls-i par Mile Langtry, ageme de 
pat one Butterlck.

FERRONNERIES
L'une des plus anciennes maisons com mer 

claies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qualifiée* sous le rapport des bas prix de la 
localité des articles offbrts en venta;. HIC

McDougall & Cuzner
.Enseigne de la grosse TarrlArej.

-MAGASINS:.—

RUE SUSSEX ET DUKE, CHAUDIERE
23-11-87-88.

lui Peli.tres et au publlc eu Général
Tapisseries, Peintures Huiles, otc.ll
le nose lee grande* vitres de el 

(Plate Olaan)

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERD 
227 Kue Rideau, Ottawa

CHITTY & CO.

------DE-------

IWMTtS FOUIMES
18 KlIB ELGIN, OTTAWA

, ..gM

CHEMIN DE FER

LA VOIE LA PLUS COURTE

Montreal «t Ottawa
------- ET-------

OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.

Les convoie partiront de la gare de me Elgin 
comme soit

TRAIN EXPRESS DE MONTREAL

TRAIN EXPRESS te racor- 
'• dant avec 1’Express du 

Grand Trône à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal »vec lee train du Grand Tronc ponr 
V Bit et le Sud Est, • -rivant là à 11.80 i

8.00 A.M.

à 8.20 p.m., ee raccordant avec Ica trains du 
Ver j ont Central et du Grand Tronc pour 
l'Est,

Les convoie arriveront à 13. 
p.m. de l’E t, ee raccordant 
aventure, Montréal, avec lea 
et du Sud.

30 p. ■ et 1.10 
a la gare Bon- 
trains de l’lit

Char Palais Pullman sur las trains de 
Montréal.

Un train quittera 'a gare du chemin Rich
mond à 7«4a a. m. et 440 p. m. te raccor
dant avec les trains Express de Montréal.

EXPRESS DE BOSTON 1T NEW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT

120P.1£.»°^M:
Point t fi.40 p. m. et ss raccordant à cet en
droit avec les traies du Vermont Central et 
Delaware et Hadeoa, ponr l’Est et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 et à Naw-Yo-k à 1. 
00 le lendemain matin.

Des chers dortoirs pullman sont attachés 
ix trains entre Ottawa et Boston. Les pas

sagers d’Ottawa pour New York prendront 
les Pullman à Saint-Albans ou à Roost's 
Point.

Les billets» les Ut» et tous titra ren- 
•eig if ment peuvent Ün obtenus ne bureau 
des billets *e la eMé ee eux Stations,

_______ *. i. CHAMBERLIN,
tendent Général

PERCY R. T ODD,
Agent «total ta

lion s’éteignit comme un feu de 
paille et, épuisée de l’effort, elle 
s’affaissa sur une causeuse, JJdéfaii_ 
li ute fondant en larmes 

Son désespoir était sam bornes, 
cai elle se reprocha,t la mort de
Cioisenois.

— Si je ne lui avais pas .accordé 
ce ren lez-vous fatal, se disait-^lle 
ii vivrait encore ; c’é t rnon amour 
qui le lue.

Réfléchissant, elle attentait 
précipitée au fond d’uu abîme dont 
jamais elle ne sortirai*.

Le présent était affreux ; plus 
épouvantable l’avenir.

L’idée de s’adress -r à son père 
traversa son esprit; elle la repoussa: 
àquoi bon ?...

L* comte de R lymanùour l’écou
terait seulement ?

— Tues duchesse lui disa t 
avec son emphase oïdma.re, tu as 
cinq cents mille livres de rente0... 
donc lu es heureuse ou dois l’ê

Heureuse!... elle !
Quelle amère dérisio i !...
Kilo en était réduite à envier le 

sort de la dernière des filles de
cuisine de sou hôtel !.......

La nui,’pour elle, s’écoula ainsi 
en angoisses insoutenables, et quand 
ses femmes , au malin, sur 1- s dix 
heurespénétièie t dans sa chambre 
elles la trouvèrent toute h.bil é 
encore, étendue à terre, le- membres 
glacés et roides, la tète brûlante, les 
yeux brillants d’un sinistre éclat.

L’inquiétude et le chagrin furent 
tout d’abord extrêmes, a l’hôtel.

La duchesse 6 ait adorée 4e 
gens, et il ôtait evident pour les 
moins expérimentés, que ce ne 
pouvait être qu’une maladie très- 
grave, qui débutait par de pareils 
symptômes.

Vont le monde perdait un peu la 
tête, el on vcuaii d\ xpédier coup 
sur coup quatre domestiques à la 
recherche d’un médecin, lorsque 
Norbert arriva de

On le conlui .it auss tôt, ou le 
porta presque à la chambre de la 
duchesse, comme si, par sa seule 
présence, il eût pu lui procurer un 
soulagement immédiat.

Elle ue le reconnut pas.
Norbert, lui, avait été saisi d’une 

injuietude poignante.
Que s’était-il passe en son absence 

qu'est ce que cela vou ait dire, n’y 
avail-ii pas eu d'indiscréliou Ue 
commise ?

11 interrogeait les femmes de 
chambre aussi ad;oitemeut que le 
lui permettait son trouble, qu.md on 
lui annoiiç a,non pas un médecin, 
mais deux, qui s'étaient rencontres 
à la porte.

Introduits aussitôt près de la 
duchesse, ils ne dissimulèrent, ni la 
gravite de la situation, ni la possi
bilité d’une terminai:on fatale.

Ils jugeaient Mme de Champdoce 
au p us mal, si mal, qu’ils man
daient uue consultation pour l’après- 
midi.

L’heure arrêtée, ils rédigèrent 
une ordonnance, et se retirèrent 
en recommandant la plus exacte 
exécution de leurs prescriptions, les 
soins les plus munitieux et une 
urveillance de toutes les miuub s 

Ces recommandations elaien- 
m u li es .

Norbert s’était installé au chevet 
de sa femme, bien décidé à nV.u pus 
bouger jusqu'à son rétablissement 
ou à sa mort.

EU avait une fièvre terrible, et à 
tout moment le déliré lui arrachait 
des lambeaux de phrases qui faisai 
eut frissonner Norbert.

C’était l.t seconde fo s qu’il avait 
à disputer un secret au déliré.

Jadis, à Champdoce, c'était son 
père qu’il veillait, sou père qui 
pouvait dire quel crime épouvanta
ble il avait faii i commettre.

C’é ta t sa femme qu il gardait 
aujourd’hui, afin d'arreter sur ses 
levres, si elle s y présentait l’histo.- 
re de Croiseno s.

Forcé à un retour sur lui-même, 
il était épouvanté de a qu il avait 
uejà seme d tus sa vie de crimes et 
de ren ords...
et il u’avait v is v . : cinq ans.

Quel avenir ôtait possib.e, avec 
un l-1 passé 1...
El le de lire de la duchess ) n’était 
pas sa seule angoisse.

De quart d’heure en quart il son
nait pour demander si on av.ul pas 
vu Jean, son valet de chamb e.

On l'avait aperçu de très-bonne 
h- ure le matin, n sorti’ depuis plus- 
sieurs heures et u'avait pas repa-

Dès qu’il rentrera* répétaikà cha
que fois No berl envoyez-.e-.nui vi-

11 parut enfin, et Norbert se le
vant vilement l’entraiua dans l’em 
brasure d’une fenètr 

— Eh bien ?.......

— Tout est arrange Je ce côté, 
monsieur calmez vous.

Cette Caroliu ?.......
— Est partie, monsieur je l ai mis 

moi.même en voiture, apres lui 
avoir compté une somme de vingt 
mille francs.

Elle quitte Paris, U France; *etle 
se propoee de rejoin Ire eu Atnèri. 
que un d ses cousint qui l’epouse' 
ra à ce qu’elle » spére.

Norbert resp;ra plus librement 
peut.être qu’il ne l’avait fa t depuis 
la ve lie.

L*i souvenir de celte Caroline Schi J 
mel t’obeèdait.

— Et autre affaire t in.errosna. 
t.il.

Le vieux serviteur hocha trisle- 
t.meut U tête

— Celle-là, repondit.il m’el* 
fraie,

J’eu voie clairement les périls: 
ils sont immenses, et les a vau tag >s
m’échappe nt......

—• Je te i4»i déjà dit, Jean mo 
parti sur oe point est irrévocable* 
ment prie*

Ma ISO. 18

te.

îui demanda-t.
il.

iimtlnvtr

FOURRURES
CHAPEAU!

Grand assortiment de Fourru
res pour Dames, Messieurs et en
fants, à des prix extrêmement 
bas, Robes de voitures, Raquettes," 
Souliers mous etc., etc,

Une visite est sollicitée,n JOSEPH COTE
114 RUE RIDEAU, OTTAWA

P S.—Nouveau Chapeaux d*Automne.

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A 6iiMB MECHE

Ameublements de SALON, de SYLLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

--------- et tous les PRIX, chez----------

HARRjlS & CAMPBELL

Cette ancienne et Honorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

10 four Cent de Redaction jut tout Achat .Irgeat Cvmphnl

HARRIS & CAMPBELL

Coin des rues O’Connor et Queen. (Près de la rue Sparks)
!

Manufacture de Voitures

S. LEVEILLE
PROPRIETAIRE.

SlDNOTHdMiron8 *n*ormer Pa*,**c qoe noua avoua fait ’acquisition du (Kiate d’affai
Sulkeya, etc Etant arrivant de Ch'cago et dca autre» villes américaines nous avons^uie^ 
de grandes connaissances dans not état, nous somme» en mesure de garantir entière satis
faction. Nos ouvriers sont tous des plus habile* et travaillent sous notre direction ; les 
matér'aux employés «ont a esl les meilleure que l’on puisse se procurer et nos prix très bas. 

Attention spéci île et prompte à toute» commandes, tel est le système qus nom ni t tous 
tique dans toutes lei branches de répations.

56 RUE DILÏ • • 19 ET 21 RUE STEWART

Solution d’Antipyrine
TROUETTEde

CONTRE
Migrainen. Manne île Tête JVévrafgies 

Coliques, Asthme, Emphysème. Ôoutte 
Rhumatisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Aretr soin d'exiger l'AXTIEYRIXE de TROUETTE
Vente w Oros à Peris, Z. IfAZIBn, Pharm“>, 231, boni1 Voltaire 

po-sitalre à Ottawa : d» r. x. valade.
MORIN A C*. — A Montréal : LA VIOLETTE & NELSON

PRINCIPALES
A Québec : V Bd.

ST DANS TOUTAS LKS PHARMACIES

- - - - CHEMIN DE FER—
INTERCOLONIAL

Décisiaulidlcairé conoi ta 
(ouruanx

Article 1. Toute personne qui retire régu
lièrement un journal du bureau ee poste 
qu’elle ait souscrit ou non, que de jonroa 
■oit adressé à son nom ou à celui d’un auti* 
est reponsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie n» 
journal est tenu de payer tou» lea arrrèagee 
qu’elle doit sur l'abonnement, autrement 
l’éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
(ju’il ait retiré ou non le journal du buteag

Article 3. Tout abonné 'peut être 
suivi pour abonnement dans le di \ict 
journal est publié, lore même qj lemen 
rerait à des centaines de lieues def^îfadreti. 

Article 4. Les tribunaux ont ! " ,ié que 
de refuser un journal du|T4.*au de 

poste, ou de changer de résidence et de lais
ser accumuler les journaux à l’ancienne 
adresse, constitue une préeompt 
preuve primafaeU d’intention de

La Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Bas du St Laurent, de la Baie 
-les Chaleurs, province de Québec; ain 
si que le Nouveau-Brunswick, la Nou
vel le-Eooise, l’Ile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les t es de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

Les
Halifi

expies» quittent Montréal et 
lifax, tous les iours (dimanches exceptés) 

et se rendent à destination de tous ces 
nts sans change ent de chars, en 30

D’elegante chars dortoirs (buffet) e 
pour le jour sont attachés à chaqi

Les populaires place» d eau et de pêche 
du Cana a se tro .vent le long de cette 
ligne ; ou b.en, oa peut s’y ren re par cette

La liou nsa FAMAoeas bt dm malles, ca- 
madumbs-sdsopsbmsb

Les paswger» pour la Grande Bretagne 
ou le Continent Européen en lalseaat Mont 
réel, le jeudi matin, rqj iadront le steamer 
P* taut à Rimiuaki le mène soir.

On appelU 1 attention des expéditeurs sur 
les facilités sapérieara» que leur offre notre 
ligue ponr l'expédition de la farine et des 
autres marchandises dans les provinces de 
l’Est et à Terreneuve ; aussi pour l’expédi
tion du grain et des autres produits obéi les 
marchés t urop eua.

Tvut. e i iformations relatives aux taux d» 
transport de fret et de passagers et dre bil
lets peuvent être o> tenues en s’adressant à

le fait

TlimmBIR UkSTRALl
SM BUE IDMEX

en face de la me York. Habite 
de femmes, ne loyée, teinte réparée et rassis 

euf Tapie d? plauoe de table, ri lean* 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyée 
or teints à In perfection. Plumes d entra
ctes teintes selon l’espèce prod .lie, net
toyées et frisées.;

BUANDERIE
On ne se sert d’aucun orocédé chimique. 

On ee fie à l’habileté de notre main-d'œuvre. 
Satisfaction garantie. On va chercher et 
en délivre les ordres par toute la ville 
Le* collet» et iee poignets 2 cents chacun.
». OA-Oisrcxisr, Pr>

804 rue SUSSEX devant la rue York.

d’hommes et

à n 
de i

1. KING, «r»t de* billets,
31, rue Sparks, Ottawa, Ont 

GEO W, ROBINSON, agent pour les pas-

D. POTTUTOIB,
(Surintendant-Général. p. SJtaaoeayyaif, h Nf

Bureau du Chemin de tor/ g 1
kmom, ». e-, i/swhKi Mk w

I

>
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57 et 59 RUE SPARKS

FEUILLETOIT

LES

ESCLAVES
DE PARIS

PAR

EMILE GABORIAU

DBUI1BMB PARTIS

LE SECRET DEB CHAMPDOC1

Suits
— Je ne mens 'pas, répondit.el. 

le.
A quoi me servirait de tromper, 

de le feindre...
Qu’ai-je à redouter, désormais!.......

Vous voulez la vérité?
Soit*
Sachez donc que ce n’est pas à 

mon insu que Georges |s’est intro, 
duit ici ce soir.

Il vous l’affirm tit, le malheureux 
il espérait ire sauver.
S’il est venu, c’est que je lui ai don
ne un rendez vous, je t'attendais:j’a 
vais exprès pou 
la petite porte du jardin.......

—Madame!......
— Quand voua êtes arrivé, il en

trait, et c’était la première fois qu’il 
entrait chez moi.......

J’aurais pu vous abandonner, 
vous trahir, non......

Geo

r lui laissé ouverte

rges avait l'âne trop loyale 
et trop haute pour accepter les dé 
gogutanies transactions de l’adultè
re.

Quand vous l’avez suroris à mes 
genoux, il me conjurait de fuir 
avec lui.

J’at tenu à ce moment sa vie 
et son honneur ....... et j’hôsi-

Ah !......  malheur use, pourquoi
ai je hésité.......

fl vivrait encore maintenant nous 
serions loin d’ici, l’aurore d’une 
existence de bonheur, se lève
rait

Elle s’animait en parlant, elle 
d’ordinaire si craintive la rougeur 
couvrait son teint transpa
rent.

Le charbon de la passion avait 
touché ses lèvres.

— Oh! je vous dirai tout, 
poursuivit- elle tou', puisque vous 
l’eiig z.

Je l'aimais de toutes les puissances 
de mon âme de toutes les forces de
mon intelligence.......
Il n’était pas unej des fibres de 
mon ôtie qui ne fût tout
lui.

Et je l’aimai» ainsi bien avant de 
•avoirque vous existiez pour mon 
désespoir.

C’est mon amour brisé qui je 
pleurais’ ce jour maudit où j’ai été 
assez faibli as^ez lâche, assez 
misérable pour voua donner ma 
main.

Vous avez tué Georges,* croyez 
vous

Eh bienl non.
Son souvenir au dedans de moi- 

môme est pins viv int que ..jam »ie 
plus rad eux, plus imprimât)’»..,

— Ah?..... . pr*m Z garde, sôcria
Norbert pren % garde, sinonJJ......

— Quoi!.......vjus me tuerez
aussi,

Faites; je ne xomdiepjte pas ma. 
elle ne m’est rien sans

k

lui.
Il n’est plus 
Itt mort l..,,,, vouà le seul par 

/ait qu'U soit ta voiÿt ppavoir d*
m’aooorder

l’ai vécu!

%
E

Frappez!.......
Vou» nous rèunirt-z d ins la mort 

nous qui n’avons pu être unis dans 
la vie, et je tomberai en vous criant: 
merci!.......

Norbert érou’ait béant confondu 
pétrifié, s’ét muaiti qu'il fût encore 
des émotions pour flui, lor. qu il 
croyait les avoir mulet épuisée* 
pendant cette tenibi soiree.

Etait-ce bi^n elle, Marie, sa fem
me, qui s’exprimait avrc ce^te vio
lence inouïe, qui dê. hirait tous les 
voiles du passé, qm .e bravait en 
face, qui défiait ?a colère 1 ..

Jadis il la coiupa-ait aux glaces 
du pôle et voici que tout 
coup la pasaion débordait ae son 
oœur comme la lav»* du era 1ère,

Se pouvait-il qu'il l'eût ainsi iné- 
connuej...

Il oubliait, pou;• l’almirer jus
qu’à son ass ■ mime it.

Elle lui semb a.t liansligurée! sa 
’beauté n’était plu- de cette terre, 
tout son être v.b ait. une hardiesse 
sans pareille perçait a trav.-rsces bru. 
nelles emflammees, et des masses 
lourdes de ses ch veux noirs se 
dégagaient coining ^es iuliacell *s 
quand elle secoua t la tête.

C’était là vraiment la passion, e* 
non cette ombie muqueuse qui le 
laissait depuis si longtemps.

Marie était capable d’ammr et 
non Diane, cette ft in:ne b\j6\\d ■ à 
l’œil bleu d’acier pour qui l'a. 
mou entêtait qu’une bataille ou un 
jeu. -

Il avait perdu ses jours a poursui. 
vre une chimère et le bonheur s’é
tait lassé de l’attendre a son fo-
^ Ce fut comme une révélation qui 
ie bouleversa.

Que n’eûl-il pas donné pour effi- 
cer le passe !

L’idée folle, absurde, lui vient 
que peut-être sa femme pourrait 
pardonner .

Il s'avança vers elle les bras ten
dus, eu bégayant.

| Marie 1 ......  Marie ?...
D’uu regard d’nnpitoyab.e mépris 

elle l’arrêta.
— Je vous défends, dit-elle, je 

défends de m’appeler Ma
rie.

Il ne répondit pas, et avançait 
de nouveau, quand tout a coup elie 
se rejetta violemcnt en arrière en 
grand cri:

— Horreur 1....... il a du sang
de Georges sur les mains

Noi berl s’arièta et regarda . C’é
tait vrai .

La paume entière de sa main 
gauche était rouge et il avait à 
sa manchette une large tache de 
sang.

Celte vue l’atterra, et cependant 
il osa encore hasarder un geste sup

La duchesse, pour toute réponse 
lui montra la porte .

— Sortez !... s’écria-t-elle avec 
extraordinaire,uue vehemence

sortez.
Je ne vous trahirai pas , j • garde

rai le secret de votre crime ... ne 
me demandez rien au-delà

Et n’oubliez jamais qu’il y a un 
cadavre entre nous, et que je 
haïs...

Toutes les furies de la rage et de 
la jalousie déchirèrent le cœur de 
Norbert .

Croisenois, 
encore.

— El vous, dit-il d’une 
rauq ie, vous oubliez que je suis 
votre mari, que vous »’* es à moi, 
que je puis faire un supplice de 
chaque instant .ie votre vœ...

Je vous le rappeue- al.
Demain, à d:x heures, je serai

mort, l’emportait

ici.
A bientôt.
Il sortit eu courant o-nme deux 

heures sonnaient, et g^gna l’espla 
uade des Invalides .

•* Solide au poste, “ selon son 
expression, le militaire promenait 
toujours Romulus.

— Par ma foi !... bourgeois, dit- 
il quand Norbert vint le “ relever 
de faction, *• 
longueur, vos visites 1...

Je n’avais que ta permission du 
spectacle, me votl 1 r-ù , en revenant 
de mes quatre» jours d “ clou “ ce 
n’est pas drôle.

— Bah I j’avais du vingt francs, 
ce sera quarante, lép nidu Norbert 
en lui teudaul de.i > mu s.

— Ah !... vous m’vii direz tan 11...
Une heure plus t.-. d, Norbert 

fiappait au volet du cabaret où 
l’atiendaitle vieux Jean.

— Prends bien garde de n’.-tre 
aperçu en rentra; • le cheval, 

dit-il. et vœns me l ouver après; 
besoin de tou

vous le' faites de

C
xpérience.j’ai bien
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La douleur, la colère, l’horreur, 
avaient allume dans e .-.ang de la 
duchesse de Champdoce une fièvre 
terrible, qui l’avait souU nue tant 
qu’elle s’etait trouvée eu face de son 
mari.

Alors elle avait agi et parlé 
d’instinct, sous l’impression toute 
v vt: animée par l’enthousiasme du 
périt bravé, emfiuinm^e du désir 
de venger Croiseno s.

E le ue /était préoccupé 1 de rieu 
que de blesser Norbert, de l’b 
de i’ecraser.

Ttl était son malheur que c'est 
bien réellement qu’elie souhaitait 
la mort.
Si Ue eût su par queUes paroles on 
l'attira mûrement, elle L-s eût pro
noncé. s.

Mats en elle, malh-iureusemiut, 
l’éne gie ne pouvait être qu’un 
acc dent fugitif corn ue l'ec:air.

Üou premier mouvement la por
tait eu avaut, la rvû.xion l’arrê
tait.

BU» avait l’âme vaillante 
l’esprit craintif.
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Dèe^u'eUe fut Mule, que le dan- 
§ «r M fttt élçifné, tçute sçq f Yalta-
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